
Un CF-18 plonge dans la rivière Saquenav
♦ Un chasseur CF-18 des Forces canadiennes s est écrasé dans la -----------------------— — 9e Un chasseur CF-18 des Forces canadiennes s est écrasé dans la 

riviere Saguenay, hier après-midi peu de temps apres son décollage 
de la base militaire de Bagotviile. Le pilote et unique occupant de 
I appareil le major Mike Stacey de Montreal a saute en parachute et 
sen est tire avec des blessures mineures Les pertes financières 
découlant de cet écrasement sont évaluées entre $30 et $40 millions 
Cest le cinquième écrasement d un CF-18 des Forces canadiennes 
depuis trois ans. Le Canada a acheté 138 appareils de ce type du 
abncant McDonnell Douglas < Un premier avion est passe et a pris la 

direction de Chicoutimi Pour ce qui est du deuxieme, une boule de 
feu est sortie a l arriéré et il y a eu comme une explosion . a raconte 
un témoin. Gaston Beaudoin, habitue aux manoeuvres des militaires 
au-dessus du Saguenay Immédiatement apres l explosion. les mo­
teurs se sont arrêtes II a vu le pilote s ejecter et plonger vers le 
Saguenay.. Immédiatement apres la sortie du pilote. I avion s est mis 
a tournoyer dans le ciel II a ensuite entrepris sa descente

Les details, page A-3 C est un appareil du meme type qu. s est écrasé dans la nv.ere Saguenay peu apres son décollage de Bagotviile
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Un navire 
iranien 
attaqué 
par la 
marine US

♦ Un helicoptere militaire américain a 
attaque et mis le feu hier a un navire de 
debarquement iranien surpris en train de 
poser des mines dans le Golfe non loin de 
Bahrein. Cette attaque couronnée de 
succès des forces américaines a ete qua­
lifiée de mesure defensive» par la Mai­
son-Blanche

Page 8-5

LE SPORT

La chute 
des Expos 
continue

♦ Pendant que les Cards de St Louis 
I emportaient 3-1 sur Philadelphie et que 
les Mets de New York écrasaient Chicago 
7-1. les Expos encaissaient une amere 
défaite de 5-2. hier soir, aux mains des 
Pirates de Pittsburgh pour glisser a 
quatre matches du sommet de la division 
est. Seulement 13.206 personnes s étaient 
rendues au stade comme si les amateurs 
avaient pressenti ce qui allait se produire 
avec Sebra au monticule
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LA MÉTÉO

Nuageux avec un peu de bruine Maxi­
mum de 14. Demain: dégagement.

Details, page C-6
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Personne ne se plaindra de voir, demain, le soleil venir nous faire 
oublier la grisaille et le froid des derniers jours.

Ce fut un bel été!
♦ / automne fait son entrve demain en meme temps que les 

employes de bureaux, soit a » h 45. la grisaille des derniers jours, 
entretenue par une depression froide qui nous quitte aujourd'hui, a 
bien prepare l'amx ee d une nouvelle saison. Demain, avec le 
retour du soleil, ce sera l’explosion des couleurs.

par Claude TESSIER

Un' le météorologue laurent Foucrault du Service de ! Environ 
nement atmosphérique a Sainte-Foy. nous pourrons due t e fut un 
bel ete!». du moins dans la Vallee'du Saint-laurent II \ a eu de la 
pluie pour les fermiers, un peu tmp au temps des foins, de la chaleur 
pour les estivants en juillet, de belles soirees douct's en août

i ete est chose du passe! la retour de ! automne est tvlut </»s 
tempetes tropicales et des ouragans qui jusqu'à maintenant, cette 
annee. sont restes au large, dans l'Atlantique C'est aussi le retour de 
la neige non seulement au nord de Quebec, par exemple, mais aussi a 
Montreal Le 25 septembre It 1.19. ce fut la chute de neige mesurable la 
plus précoce de Lannee: 0.8 cm

Les deux pnx haines tins de semaine semnt les plus belles (tour 
le colons de nos villes, de nos champs et de nos forets \ ne pas 
manquer'

\ous sommes aussi a deux semaines de I ete indien, de cette 
ftenode ensoleillée, accompagnes' d'une brume bleui ce. de /oiimet's 
exceptionnellement douces et de gelees nocturnes

Selon certaines cmyances. les Amérindiens du cenln> et de I L si 
de l'Amenque du Nord profitaient de cône période [our Inns der 
mers préparatifs avant l'hiver

Selon damn's, la brume bleutec qui couvre le ciel en ceth 
pencxJe est attribuable a la fumee des feux qu allumaient les Indiens 
des Frames

L ne autre croyance veut qu il s agisse d une temperature tvpique 
dt's conditions seches et brumeuses de l'Inde ou du beau temps de la 
saison fraiche dans l'océan Indien

En Eumpe. les croyances sont lices aux fêtes religieuses, par 
exemple: «le petit ete de la Saint-laïc», le 18 octobnr la legende

Lire A-2, L'automne...
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1 an*
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Même si imparfait

Feu vert à 
l’accord du
lac IVieech

♦ OTIWVA-I . Accord constitutionnel de 
19X7 n’est pus parfait, parce qu’il est le résul­
tat d'un compromis. Maigre cela, compte 
tenu de l’importance de l’adhesion du Que­
bec a l.i «famille constitutionnelle» et du fait 
qu’il n’y a aucune faille majeure decelee 
dans l'entente, il est recommande aux de­
putes et sénateurs de l’adopter sans 
modification.

par Pierre-Paul NOREAU

felle est la grande conclusion s,ms sur­
prise i^ue reservait le rapport du C< mite mixte 
spécial du Sénat et de la Chambre des Corn 
munes. que présidaient le sénateur Arthur 
1 remblay et le depute conservateur Chris 
Speyer. Ce document a ete dévoilé hier, dé­
clenchant toute une sérié de conferences de 
presse pour expliquer justifier ou dénoncer le 
travail du comité ou certains des elements d< 
1‘ accord.

Pour un. le ministre dltat aux relations

ledeniles-|)ruvmciales et leader du gouverne­
ment m Sénat s’est dit prêt a passer a letape 
mv.inte h' ministre-senateur lowell Murray 

« en effet declare quil allait exhortei le gou 
venu ment a soumettre l'entente a la i hambre 
des Communes le plus tôt possibli et même 
des cette semaine sil pouvait obtenir l’appui 
des deux autres partis

1 ( fpposition officielle quant a elle, a choi- 
1 de ne pas endosser le raujiorl du Comité 

mixte Quatre des cinq repiescntants du Parti 
liberal n ont effectivement pas signe le docu 
ment, préférant s'abstenir \ leur avis, il aurait 
affectivement etc possible d améliorer l'en­
tente constitutionnelle avec la dizaine d’amen­
dements qui se retrouvent dans un addendum 
inséré au texte par le Parti liberal.

les neo-democrates ont eux aussi tenu a 
ajouter des propositioas de modifications, ces 

Lire 4-2, Meech...

Autres informations 
a la page A-4

Réaction aux propos du pape

Mulroney promet une autre 
ronde de négociations sur 
les droits des autochtones

♦ Le premier ministre canadien. Brian Mulroney. a reagi hier aux Communes aux propos 
de Jean-Paul II concernant les droits des peuples autochtones et a promis la tenue d une 
autre ronde de négociations constitutionnelles sur le sujet aussitôt que l'accord du lac 
Meech aura ete adopte et que le Quebec aura officiellement réintégré la Constitution 
canadienne II y aura une autre conference constitutionnelle sur les droits des peuples 
autochtones, a-t-il souligne au cours de la période de questions en Chambre, nous allons 
encore nous attaquer a cette absence de justice a I endroit de notre population aboriqene. »

 Page 4*5

IV >10111'

Allure 
sport et 
couleurs 
toniques

♦ Pour lautomne 1987. 
le prèt-a-porter, pour 
femmes et hommes, prend 
une allure sport aux cou­
leurs toniques Une mode 
nous emmitouflant de vête­
ments chauds et douillets 
qui, avec leurs coloris au­
tomnaux. sont en harmonie 
avec la nature.

Cahier C
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SUITES de la premiere page

L’automne...
suédois du temps beuu et chaud nomme « le repos de tous les 
suints le 1er novembre, ou la legende française de temps chauds 
aux alentours du II novembre nomme «l'ete de la Saint-Martin » 

Au Quebec l ete indien se situe \ers la mt+xiobre Pour les 
.Anciens Canadiens, c elait le temps de taire le nettoyage final du 
jardin apres la reculte des divers produits, de passer au nettoyage de 
la cuisine d ete et de faire le retour dans la maison d hiver L hiver ’ 
Oui! I hiver nous reviendra le J.' décembre a 4 h h< H\l 0

Meech...
demieiYs n étaient pas suffisantes cependant pour les empecher d ap­
poser leur signature au bas du document divulgue hier

Encore du travail
Il n'y a pas de doute daas l'espnt des membres du comité mixte 

Chambre des Communes-Sénat que le compromis auquel sont parve­
nus les onze premiers ministres avec l'Accord Meech Iangevin pour 
rait être amélioré sous certains aspects

Le rapport de 185 pages reprend plusieurs critiques entendues 
lors des audiences qui ont dure cinq semaines et demie a Ottawa et 
qui ont permis l’etude de tdl rapports et l'audition de 1.11 témoins. 
On y releve surtout des préoccupations ou des inquietudes relatives a 
la place accordée aux autochtones, aux Territoires du Nord-Ouest et 
au Yukon, a la dualité linguistique, a la réalité ethnoculturelle cana­
dienne et à l'interaction entre la Constitution et la Charte canadienne 
des droits et libertés

Selon le coprésident du comité, le sénateur Arthur I remblav 
I Accord constitutionnel de 1987 ne doit pas être vu comme un 
absolu, mais bien comme une etape dans une continuité C'est pout- 
quoi il n'y a pas lieu de vouloir résoudre toutes les difficultés en une 
occasion et ainsi mettre en penl un element aussi vital que l entree de 
plein gre du Quebec dans le giron constitutionnel

■•Des témoignages entendus par le Comité, il ressort que les 
tonnes de l’Accord de 1987 sont le résultat d’un compromis Personne 
ne s’attend a ce que la perfection sorte d’un compromis Dans ce qui 
nous a ete dit, rien ne nous amene a croire que les pnncipes fonda­
mentaux de la federation canadienne seraient menaces Ln revanche, 
le fait de maintenir le Quebec dans un état d'isolement ne peut 
qu entraîner de grav es difficultés. » peut-on lire dans la conclusion du 
rapport du Comité mixte

Fn fait, selon la majorité des membres du groupe de travail, 
cétait aux adversaires de l'entente de faire la demonstration que des 
consequences néfastes résulteraient de l'adoption. Or cette preuve n'a 
pas ete faite selon eux. maigre les critiques d'opposants tel que 
l'ex-premier ministre Pierre Trudeau

Travail a faire
Le rapport du Comité mixte ne soutient pas par ailleurs qu il n > 

a plus nen a faire apres l'adoption par les onze gouvernements de 
fAccord constitutionnel de 1987. Des problèmes reels existent et 
devraient être corriges très rapidement, suggère-t-on

On y propose tout d'abord une nouvelle façon de faire pour les 
prochaines rondes de négociations constitutionnelles

Un Comité mixte permanent devrait être institue pour consulter 
préalablement aux reunions des premiers ministres, tant les repré­
sentants élus, que les organismes ou les citoyens La realite ethnocul­
turelle du Canada dont on ne tient pas suffisamment compte, lit-on 
dans le rapport, pourrait par exemple être etudiee. ce qui lui permet­
trait d être considérée a breve échéance par les premiers ministres 

Les limites a la Charte des droits, que ce soit le danger que tient 
constituer l'Accord de 1987 pour légalité des sexes selon certains 
groupes de femmes ou le maintien de la clause nonobstant permet­
tant aux provinces de s’y soustraire, devraient aussi être examinee's 
par ce Comité, suggere-t-on.

Le rapport des deputes et des sénateurs propose aussi que 
I exclusion apparente des gouvernements temtonaux de tout possi­
bilité de voir leurs juges accéder a la Cour suprême soit clarifiée dès 
la prochaine ronde pour qu'il n'y ait plus aucun doute que cette porte 
leur est ouverte. La question de la possibilité pour les gouvernements 
territoriaux de devenir provinces à part entière devrait de la même 
manière être analysée

Lnfin. les inquietudes des peuples autochtones, notamment 
quant a leur droit a l'autonomie politique, sont jugees légitimes. Le 
Comité mixte suggère en consequence que des préparatifs soient faits 
pour qu'une nouvelle séné de conferences sur les problèmes constitu­
tionnels des peuples autochtones commencent au plus tard en avril 
1990 •

Dans une lettre-circulaire

Une Vaniéroise 
s’oppose à un 
emprunt de la ville

♦ le conseiller Robert Cardinal 
ainsi que certains de ses collègues 
du conseil municipal de Ville de 
V anier ont dénoncé avec vigueur, 
hier, lors d’une assemblée du con­
seil. une lettre-circulaire qu’une ci­
toyenne a fait distribuer, en fin de 
semaine, pour demander aux 
contribuables d’aller signer le re­
gistre, aujourd'hui et demain, pour 
s’opposer à un règlement d'em­
prunt de $1,540,000 constituant l'a­
morce d’une solution aux graves 
problèmes de débordement des 
egoùts pluviaux que la municipa­
lité vit a chaque année.

par Pierre MARTEL

« Dans sa lettre, la citoyenne est

même allee jusqu'à prétendre que 
les travaux projetés s’inscrivaient, a 
long terme, dans la fusion de Vanier 
avec sa voisine, la ville de Quebec. 
Dieu sait si les membres de ce con­
seil sont opposes à tout projet de 
fusion avec Quebec Ils ne se sont 
jamais gènes pour le dire ». a-t-il 
affirme.

Le maire Nolin et trois conseil­
lers ont vote l'adoption du règle­
ment il y a quelque temps Les trois 
autres membres du conseil ont voté 
contre. Toutefois, selon les informa­
tions fournies par l'un d'eux, hier, 
leur vote négatif n otait pas contre le 
projet mais plutôt contre certaines 
affirmations contenues dans une 
étude technique •
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L’érablière de 
Luc Roy dans 
un état d’agonie

♦ SAINTE-CECILE-Df -U Ml I - 
TON (PC>- Une erabliere qui s'é­
tend sur quelque 48 acres. Avant 
que le phenomene ne se manifes­
te. le pruprietaire. Luc Roy. effec­
tuait 7.000 entailles par annee. 
L’eau d'erable coulait genereuse- 
ment Mais en 1981. les enables ont 
commence a mourir. Aujourd’hui, 
la production a diminue de plus de 
50 pour 100 et dans deux ou trois 
ans —si la situation ne s'améliore 
pas— cette erabliere fera partie du 
folklore. Les pertes sont considera­
bles : on parle de plus de $100.000.

Quand je vais travailler dans la 
sucrerie à chaque printemps, je 
n ose même plus regarder la tête 
des e râbles Ça fait trop mal au 
coeur, c'est trop décourageant C'est 
rendu que j'ai hâte de sortir de l'era- 
blière parce que les arbres peuvent 
tomber a tout moment *>

Luc Roy est producteur agricole 
dans la municipalité de Sainte-Cé- 
cile-de-Whitton. à mi-chermn entre 
Nantes et Lac-Megantic. Il produit 
aussi du sucre et du sirop d enable 
Dans son erabliere. le spectacle est 
a la fois triste et révélateur

C'est que depuis 1981, les pluies 
acides ont commence leur oeuvre 
Les enables depenssent rapidement 
et le problème semble irreversible 
A chaque printemps, de nouveaux 
arbres sont touches et condamnes a 
une mort certaine

C' est pour démontrer l ampleur 
du depenssement des erables que la 
federation de Sherbrooke de l’U­
nion des producteurs agricoles et 
LAssociation québécoise de lutte 
contre les pluies acides avaient or­
ganise. hier, une visite de cette era­
bliere

Fn presence notamment du mi­
nistre québécois de l'Environne­
ment, Clifford Lincoln et de la criti­
que neo-democrate en matière 
dénvironnement. la deputee Lvnn 
McDonald, de Broadview-Green- 
wood. les producteurs ont démontre 
I état d agonie dans lequel se retrou­
vent plusieurs erables

<< Lpouvantable... aussi bien dire 
que c'est fini c’est bien pire que 
chez nous j'ai jamais vu ça », sont 
autant de commentaires qui ont ete 
entendus lors de la visite des 
lieux •

Lincoln n’en croit 
rien quand les É.-U.
nient leur

♦ SAINT! -CÉCILt DF VVHIT- 
TON (PC) - Le ministre Clifford 
I incoin y est aile d'un vibrant ré­
quisitoire a l'endroit des \nieri- 
eains qu'il tient en partie responsa­
bles du phenomene des pluies 
acides qui causent le dépérisse­
ment de nos forets et ces dernières 
années de nos erablieres, lors 
d'une visite a lérablière de Luc- 
Roy, a Sainte-Cecile-de-W hitton. 
hier.

Le ministre de l'Environnement 
du Québec a une fois de plus rejete 
les conclusions d'un rapport rédigé 
aux Etats-Unis et rendu public la 
semaine demiere Dans cette etude, 
les auteurs refusent d imputer aux 
pluies acides le depenssement des 
erables.

<• Les Américains prétendent que 
les pluies acides ne sont pas respon­
sables du depenssement des éra­
bles. Ce n’est pas vrai. On constate a 
tous les jouis au Quebec que les 
pluies acides, amenées par les vents 
américains, font des dommages, de 
dire le ministre Lincoln. J'ai vu un 
lac mourir la semaine dernière et 
aujourd'hui je vois tous ces erables 
morts. Les gouvernements et les ci- 
toyeas ne peuvent plus accepter 
cela »

Promettant de transmettre le 
message des producteurs de l’Estrie

culpabilité
aux plus hauts niveaux, le ministre 
de I Environnement a encourage les 
gens à poursuivre leur lutte.

«On ne va plus accepter les 
emissions de pluies acides, il faut 
multiplier les efforts, dramatiser la 
situation pour esperer avoir gain de 
cause devant le Congrès américain 
Nous sommes entièrement demère 
vous et même si la dernière heure 
est presque passée, on peut encore 
vaincre ». de poursuivre Clifford 
Lincoln

Le president du Syndicat des 
producteurs de sucre et de sirop d'e­
rable de TEstrie. Gérard Sévigny. a 
indiqué de son côté qu'il faudrait 
peut-être suggérer au premier mi­
nistre du Canada de changer l'em­
blème du drapeau canadien (la 
feuille d'erable) si rien n'est fait 
pour redresser la situation.

Afin de démontrer la perte de 
qualité dans le sirop d'érable depuis 
les dernières années, M. Sevigny a 
remis deux échantillons du liquide 
au ministre Lincoln.

« On ne vous demande pas 
d aide financière, mais on veut seu­
lement vous voir intervenir ferme­
ment pour que cessent les pluies 
acides ». de dire le president du 
Syndicat des producteurs de sirop 
d’erable de TEstne •

Le port de Montréal 
menacé de paralysie 
par les débardeurs

♦ Le port de Montreal risque 
une paralysie totale, un pou com­
me celle qu'a subie le port de Que­
bec, lors du lock-out de 22 se­
maines décrété par l'Association 
des employeurs maritimes ( \LM). 
a la fin de 1986 et au debut de 
1987.

par Real LABERGE

C'est l’avertissement qu'a 
lancé, hier. M. Theodore Beaudin. 
president des 1.100 débardeurs 
montréalais membres de I Associa­
tion internationale des débardeurs 
(FTQ). en s'en prenant au pouvoir 
financier et politique démesure du 
groupe des employeurs maritimes, 
qui fausse totalemeni le jeu de la 
négociation. »

M. Beaudin soutient que l'asso­
ciation fondée en août 1969 et di­
rigée par son president Arnold Mas­
ters. est devenue un puissant lobbv 
politique. « qui peut obtenir du mi­
nistère du Travail et du bureau du 
premier ministre Mulmney des de­
cisions contraires a tout» ngique et 
a toute équité »

Dans le cas de Quebec, sou­
ligne notamment M Beaudin. l'As­
sociation des employeurs mari­
times. forte de l'approbation des 
autorités fédérales, a refuse de 
négocier globalement avec le Con­
seil des syndicats de débardeurs de

Hirohito à
♦ TOKYO (AU*) - L'empereur 

Hirohito du Japon est entre ce 
matin (heure locale) a l'hôpital de 
son palais de Tokyo pour y être 
opère des intestins, a annonce l'a­
gence impériale. I e souverain est 
age de 86 ans.

C'est la premiere lois que l'em­
pereur. le plus vieux monarche re­
gnant au monde subit une interven­
tion chirurgicale. Il Miuffre 
d o<( lusion intestinale

la vallée du Saint-Laurent
Et depuis près d'un an. l'AEM 

retarde maintenant le processus de 
négociation dans le port de Mont­
real. affirme le dirigeant syndical

M. Beaudin a rappelé que l'As­
sociation des employeurs maritimes 
a d'abord ete mise sur pied pour 
administrer les regimes sociaux des 
débardeurs, assurer la sécurité des 
opérations dans le port et faire la 
formation du personnel.

A ces buts. l'AEM a consacre 
plus de 80 pour 100 de son budget, 
jusqu'en 1975. selon le président 
des débardeurs de Montréal Mais 
ce pourcentage serait tombé à 20 
pour 100, permettant à l'association 
d'accumuler un fonds de réserve de 
plus de $15 millioas.

Ce sont des ressources finan- 
cières. a affirmé M. Beaudin. qui 
permettent à l'AEM de pratiquer 
une obstruction juridique systémati­
que et d'entretenir un puissant 
lobby politique

Ije dingeant syndical a remar­
que qu’il n'était « pas étonnant que 
Masters ait si facilement ses entrees 
au bureau de M Brian Mulroney ». 
quand on sait que les pmeureurs de 
l'AEM viennent de la firme Ogilvy- 
Renault et que l’avocat affecte au 
dossier, pendant de nombreuses an­
nées, était Factuel premier 
ministre •

l’hôpital
Son fils aine, le prince heritier 

Akihito, a ete désigné par le conseil 
des ministres pour assurer la ré­
gence, conformément à une disposi- 
non de la loi •
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Le pilote s’en tire indemne
A-3

Un F-18 s’écrase dans la 
rivière Saguenay

♦ CHICOUTIMI (PC)- Un chas­
seur CF-18 des Forces canadiennes 
s’est écrasé dans la riviere Sague­
nay, hier après-midi, peu de temps 
apres son décollage de la base mi­
litaire de Bagotville.

Le pilote et unique occupant de 
1 appareil, le major Mike Stacey, de 
Montreal, a saute en parachute et 
s'en est tire avec des blessures 
mineures

11 a été repêche par un hélicop­
tère une quarantaine de minutes 
apres l'accident survenu vers 14h45 
a une douzaine de kilometres au 
nord-est de Bagotville

Une enquête a ete instituée pour 
déterminer la cause de 
lecrasement

Le major Stacey aurait toutefois 
signale par radio qu'il avait de la 
difficulté a contrôler son appareil.

«Tout ce qu’on sait, c’est qu’il 
avait des problèmes de contrôle 
parce qu'il en a informé la tour 
avant de s'éjecter», a déclaré le 
commandant de la base, le colonel 
Romeo Lalonde

« Il est evident qu'il s'agit d'une 
perte importante, mais le principal 
pour le moment, c'est de savoir que 
le pilote est hors de danger. 11 a 
souffert du froid, mais il semble que 
son état soit satisfaisant », a-t-il

precise
Les pertes financières découlant 

de cet écrasement sont évaluées en­
tre $30 et $40 millions

L'appareil est tombe a l'eau a en­
viron 400 pieds de la rive sud du 
Saguenay tandis que le pilote, tou­
jours assis sur son siege, a amem 
prêt de la rive nord 
« Une boule de feu »

« Un premier avion est passe et a 
pris la direction de Chicoutimi en 
avant le Saguenay Pour ce qui est 
du deuxieme, une boule de feu est 
sortie a l'arriére et il y a eu comme 
une explosion », a raconté un té­
moin, Gaston Beaudoin, habitue 
aux manoeuvres des militaires au- 
dessus du Saguenay..

« Immédiatement apres la sortie 
du pilote, l'avion s'est mis a tour­
noyer dans le ciel. Il a easuite entre­
pris sa descente. On aurait cru assis­
ter a un film », a-t-il dit, précisant 
qu’il n’avait pas vu l'avion au mo­
ment de l’impact

Pour sa part, un chasseur qui se 
trouvait à proximité du lieu de l’é­
crasement, Dany Morin, a vu l’avion 
toucher l’eau. À un certain moment, 
il a même eu peur que l’avion 
tombe a l'endroit ou il se trouvait.

« J etais à la chasse aux canards. 
Je venais tout juste de tirer. J'ai vu

le pilote s ejecter L'avion a continue 
a voler et est finalement tombe com­
me une feuille 11 n’y a pas eu d'ex­
plosion lors du contact avec l'eau 
mais le feu est sorti de l'eau apres 
l ecrasement », a mentionne le jeu­
ne homme

Un autre témoin. Roger Cormier, 
aurait réussi à photographier l'ecra- 
sement mais les photos ont ete récu­
pérées par les autontes militaires

Cinq en trois ans
C'est le cinquième irrasement 

d’un CF-18 des Forces canadiennes 
depuis trois ans

En mai 1986. un autre CF-18 de 
la base de Bagotville s'etait écrasé 
dans la baie Malpeque, prés de 
Summerside, dans l’Ile-du-Pnnce- 
Fdouard. Le pilote avait ete tue Le 
plus recent accident avec ce type 
d’appareil s'est produit en mai prés 
de la base de Lahr. en Allemagne de 
l'Ouest. Ses deux occupants s'en 
sont tirés indemnes après avoir 
sauté en parachute.

Le Canada a acheté 138 appa­
reils de ce type du fabricant McDon­
nell Douglas. Cent douze ont été li­
vrés jusqu'à maintenant

Une commission d'enquête for­
mée de cinq membres était attendue 
a Bagotville •

'>';r

A marée basse, on pouvait voir aisément l’aile arrière du CF-18. ainsi que quelques debris

-vajri»

■T V

...

'W

Pressions pour faire reconnaître le « syndrome de 
St-François-d’Assise » comme maladie industrielle
♦ l^i Federation des affaires so­
ciales (FAS) et le Conseil central 
des syndicats nationaux de la re­
gion de Quebec (CCSMRQ) entre­
prendront des demarches spé­
ciales auprès de la Commission 
de santé et de sécurité au travail 
(CSST) afin que le « syndrome de 
Saint-François-d’Assise » soit re­
connu comme maladie 
industrielle.

par Rejean LACOMBE

La premiere initiative de ces 
instances de la CSN sera de tenter 
de se faire reconnaitre à titre de 
partie intéressée au sein du Bureau 
de révision de la CSST, qui doit se 
réunir ce matin dans le but de 
poursuivre l’étude de cet epineux 
dossier. Déjà, des représentants du 
Syndicat des infirmières et des in­
firmières du Québec (SPIIQ) se 
font entendre de plusieurs mois au 
sein de ce bureau.

Toutefois, ce n’est vraisembla­
blement pas avant huit a neuf mois 
que l'on pourrait connaître la déci­
sion finale de la CSST Si jamais la 
requête de la CSN était accueillie 
favorablement, il faut alors s’atten- 
dre a ce que d'importantes som­
mes d'argent soient versées aux 
travailleurs de l'hôpital Saint-Fran- 
çois-d’Assise, atteints de ce mysté­
rieux syndrome

Pas moins de 17U cas ont été 
relevés a cet établissement hospita­
lier, au cours des dernières années. 
Actuellement, une cinquantaine de

%

L« Soleil, Gilles Fr*cheRt>

La CSN a l'intention de demander à la CSST de reconnaître le « syndrome de Saint-François-d'Assise » 
comme maladie industrielle L ingénieur Claude Mainville du service du genie industriel a la CSN, l’avocat 
Jean-Marie Gauthier de la CSN, Mme Andree Gobeil, de la CSN, M. Michel Fontaine, vice-president de la 
FAS. Mme Nicole Madore. présidente de conseil central de Quebec. Mme Etiennette Berube, présidente du 
syndicat des employés de I hôpital, de même que Marc-André Gagnon, du même syndicat, ont indique que 
cette demarche allait être entreprise des ce matin

travailleurs ont fait parvenir une 
réclamation à la CSST et les diri­
geants de la CSN s’attendent a ce

que 70 autres en fassent autant au 
cours des prochaines semaines 

Si jamais ces travailleurs ont

gain de cause, I organisme gouver­
nemental devra leur verser indivi­
duellement un montant équivalent

a 90 pour 100 de leur salaire pen­
dant leur convalescence, qui peut 
s’échelonner sur une période qui 
peut varier de quelques semaines a 
quelques mois

Etude exhaustive
Des ce matin donc, les procu­

reurs de la CSN entendent déposer 
devant la CSST un volumineux 
dossier, qu'ils jugent fort étoffé, sur 
ce fameux syndrome

Au cours d’une conférence de 
presse tenue a la CSN, hier matin, 
le vice-président de la FAS, M Mi­
chel Fontaine, un des procureurs 
de la CSN, Me Jean Marie Gau­
thier, l’ingénieur Claude Mainville. 
du service du génie industriel a la 
CSN, de même que la présidente 
du syndicat (CSN) des employés 
de l’hôpital, Mme Etiennette Bé- 
rubé et la présidente du Conseil 
central de la CSN, Mme Nicole 
Madore, ont précise que l’ensem­
ble des résultats préliminaires de 
l’enquête de santé réalisée au mois 
de mars dernier, soulevé un doute 
raisonnable pour que le syndrome 
de Saint-François-d’Assise soit re­
connu comme maladie de travail

« Une sérié de tableaux statis­
tiques calculés avec un seuil de 
confiance a 95 pour 100, de dire M 
Fontaine, seront présentés ce 
matin, mettant en preuve l’existen­
ce du syndrome dans l'ensemble 
de l'hôpital, le tout vérifié selon les 
critères du Center of Desease 
Control des États-Unis. »

Selon les experts de la CSN.

ces différentes données laissent dé­
couvrir que le taux d’incidence de 
la maladie, tout dépendant des an­
nées (on parle ici des années 1980 
a 1986), serait de 19 a 50 fois plus 
eleve que daas la population en 
général

Pour eux, la preuve est claire. 
«La maladie, disent-ils, n'a rien a 
voir avec les caractéristiques per­
sonnelles des employé(e)s, basées 
sur l age le sexe, le métier, le de 
parlement de travail 11 ne s'agirait 
donc pas d'une « mass physhoge- 
nic illness » ou d’une « fatiguette de 
discotheque» comme a toujours 
soutenu l’administration de 
I hôpital. »

Ventilation et environnement
Toutefois, les enquêtes me­

nées par les spécialistes laissent 
maintenant entendre que le sys­
tème de ventilation ne serait pas, a 
lui seul, la cause du problème. On 
indique ainsi qu’il s’agirait la d’un 
problème relié a l’environnement 
de travail

L’ingénieur Claude Mainville 
ne rejette pas pour autant cette 
premiere hypothèse. Il l’associe 
toutefois a d'autres facteurs qui au­
raient contribué a la détérioration 
de la qualité de l'air Iü salubrité a 
I hôpital serait, selon lui, un facteur 
important « ( )n attend, dit-il, les ré­
sultats de microbiologie. Mais, on 
ne lâche pas jxiur autant la piste de 
la qualité de l’air L’entretien mé­
nager est un autre exemple. C’est 
aussi une question de propreté. ■ •

L’ancien cinéma 
Cartier se donne un 
petit air parisien

♦ L’ancien cinema Cartier de­
viendra officiellement, a partir du 
15 octobre, un drugstore style pari­
sien : le Drugstore Cartier, avec 
comme vitrines principales la 
pharmacie Brunet, le club interna­
tional Videofilm et le restaurant- 
bar-terrasse le Cinoche.

par Louis-Guy LEMIEUX

Ce nouveau commerce multi­
ple, qui présentera une façade toute 
en verrières, tentera de faire oubli­
er, dans le quartier Montcalm, les 
splendeurs nocturnes du cinéma 
Cartier II devait ouvrir au milieu de 
septembre, des retards, « indépen­
dants de la volonté des promo­
teurs » font que son inauguration of­
ficielle est maintenant prevue pour 
les 15, 16 et 17 octobre.

Selon l’adjoint au directeur ge­
neral des pharmacies Brunet. M 
Bernard Cangnan, ce commerce 
spécialisé occupera 7,000 pieds 
carrés du rez-de-chaussé de l'édifice 
de deux etages. Il louera, par ail­
leurs, des espaces ouverts a des 
marchands et artisans spécialisés 
(une parfumene, une cordonnerie, 
une librairie anglaise et une bouti­
que de cadeaux de luxe)

Ces espaces sont loues de la 
société immobilière Jean-Yves Du­
pont et son partenaire. Me Robert 
Cardinal. Selon les dirigeants des 
pharmacies Brunet, il s’agit d'un in­
vestissement d'environ $700000 
Brunet exploite neuf autres pharma­
cies dans la region de Québec 
Films et livres

De son côté, Bruno Bégin, l'an­

cien leader du cinema Cartier, ex­
ploitera le club international Video­
film et le bar le Cinoche

Outre le club vidéo, « le plus 
important a Quebec » (H.tKH) casset­
tes), dit Bruno Begin, le Club inter­
national offrira aussi la location de 
disques compact Nouveauté dans 
ce quartier, on lance, de plus, un 
centre de la presse internationale of­
frant 4,(KM) titres Ce centre offrira 
aussi un rayon de livres spécialisés 
dans les liest sellers internationaux 

Quant au restaurant-bar-terras­
se le Cinoche, il demeurera au rez- 
de-chaussé, mais sera agrandi 
considérablement Izi terrasse en 
plein air, notamment, s’étendra vers 
l'inteneur du restaurant vitré, com­
me on le voit fréquemment à 
Paris • Les travaux de transformation de I ancien cinema Cartier seront terminés dans un mois

m
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L’accord du lac Meech

La menace vient de Fredericton
Quebec Le Soleil, mardi 22 septembre 1987

m
x •OTTAWA^ _ A entendre les
•reactions hier lors de la divulga­
tion du rapport du comité mixte 
\du Sénat et de la Chambre des 
•communes sur l'entente constitu­
tionnelle de 1987, la seule menace 
veritable qui existe pour cet ac­
cord n’est pas dans la capitale du 
Canada, mais plutôt dans celle du 

^Nouveau-Brunswick.

par Pierre Paul NOREAU
H

Les représentants des trois par 
-IDs a la Chambre des communes ont 

effectivement laissé entendre, hier. 
’;que la grande majorité di s deputes 
•allait voter pour l'accord, même si 
certains amendements auraient etc 

; selon certains, souhaitables et ens 
; aucun danger
j On s’inquiète plutôt de ce qui 
-risque de survenir dans le cas du 
• Nouveau-Brunswick, ou le chet hbe- 
rai Frank McKenna a soulevé un 

; grand nombre de critiques a propos 
; de l'entente M Mc Kenna. grand fa- 
•vori pour remporter la campagne 
^électorale provinciale en cours, 
f pourrait devenir celui qui empêche 
. la nécessaire unanimité de tous les 
' gouvernements pour certains amen­
dements constitutionnels 

; Pour le ministre-senateur con­
servateur Lowell Murrav. pour l'ins­
tant. le premier ministre du Nou­
veau Brunswick est toujours

Richard Hatfield, qui a souscnt a 
l'accord, comme tous ses collègues 
provinciaux C est donc avec lui que 
le ministre des relations fédérales 
provinciales estime quil doit conti­
nuer a travailler El si jamais des 
changements surviennent au mo­
ment des elections du 1.1 octobre 
les ajustements necessaires seront 
faits, a-t-il simplement fait valoir

Dans le cas du Sénat qui, selon 
( ertames rumeurs, pourrait aussi 
decider de bloquer la voie au gou- 
vt moment conservateur, étant sen­
sible a la these centralisatrice de 
l expremier ministre Trudeau, cela 
pourrait signifier un delai supplé­
mentaire de 18t) jours La Chambre 
haute ne peut, en effet, s objecter 
iudela de cette penode dans les cas 

d'amendement constitutionnel 
Sur deux tableaux

Meme si la majonte des de­
putes dans chaque parti federal de­
vrait appuyer l'accord, cela n'a pas 
empêche, hier, les critiques de fu­
ser. tout particulièrement sur le dos 
des liberaux.

Selon l'un des coprésidents du 
comité mixte, le depute conserva­
teur. Chris Speyer, l'opposition offi­
cielle a tente, dans ce dossier, de 
jouer sur les deux tableaux, tentant, 
d une part, de ménager par de mul­
tiples amendements les susceptibi­
lités soulevées par le Canada an­
glais. les femmes, les autochtones, 
etc. tout en disant, d'autre part, aux

Québécois quils allaient endosser 
lentente

De l avis du représentant con­
servateur. si les amendements pro 
poses par les liberaux étaient 
adoptes, la nature de toute l entente 
serait affectee, ce qui aurait pour 
effet de la faire avorter

Par la voix du depute torontois 
Robert Kaplan, les liberaux ont ré­
pliqué que leur bonne foi ne pouv ait 
en aucun cas être mise en doute 
Les accusations de son vis-à-vis con- 
servateur étaient, selon lui. simple­
ment imputables a la strategie politi­
que du gouvernement en place

Les neo-democrates se sont 
quant a eux bien défendus de pou­

voir etre taxes du meme vice que les 
liberaux reprenant d'ailleurs sur le 
dos de ces derniers les accusations 
lancées par le depute conservateur

Selon Lome Nystrom. du Nou­
veau Parti démocratique, c'est un 
appui enthousiaste que son parti 
toumit a l entente, la preuve en 
étant que lui-même et sa collègue, 
Pauline Jewett, n'avaient pas hésité 
a endosser le rapport, contraire­
ment aux liberaux

Mais que ce soit les liberaux ou 
les neo-democrates aucun des deux 
partis d opposition ne partage la po­
sition voulant que le moindre amen­
dement aurait ouvert la porte a 
toute une se ne d'autres, allant jus­
qu a mettre en peril l adhesion du 
Quebec •

Pour le ministre-senateur conser­
vateur Lowell Murray, le premier 
ministre du Nouveau-Brunswick 
est toujours Richard Hatfield, qui a 
souscrit a ( accord comme tous 
ses collègues provinciaux.

Le liberal Frank McKenna, favori 
aux elections au Nouveau-Bruns­
wick. a fortement critique I entente 
constitutionnelle

Les accidents, les blessés et 
les morts plus nombreux en 87

FONDATION DE LAUBERIVIÈRE
Annee internationale des SANS-ABRI

T"*
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Pour venir en aide aux nombreux SANS-ABRI de la région de Quebec la Banque 
Jationaii- a oner! a la Fondation de Laubenviere le 3e versement d'une contribu- 

non substantielle
M Gilles Bissonnette vice-president, direction des prêts commerciaux.
Mme louisene St Hilaire s f a et M Yvon Fortin, c a directrice generale et 
president de la Fondation
M Luc l amirande directeur principal, centre prêts commerciaux

♦ Fin juillet un mois apres Ten- 
tree en vigueur du nouveau Code 
de la route alourdissant les péna­
lités pour les passagers d’un véhi­
culé qui ne portent pas la ceinture 
de securité, on comptait sur les 
routes 21 deces de plus et 36 
blesses graves de plus que pour le 
mois de juillet I98K. Et ce, selon 
les demieres statistiques dont dis 
pose la Regie de l'assurance auto­
mobile du Quebec.

par Marie CAQUETTE

Au moment ou seront connues

les données du mois dàoût, généra­
lement le plus meunier de Tannée, 
les effets de la réforme du code se­
ront plus nets

Généralement. Tete québécois 
est une mauvaise saison au chapitre 
du bilan routier, commente le dire» 
leur des communications de l’orga­
nisme. M Pierre Mercier

Il y a plus de véhicules sur les 
routes (donc plus de risques d'acci­
dents), on consomme peut-être plus 
d'alcool en raison de la chaleur, on 
circule sur des routes moins fami-
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lieres a l'occasion des vacances et a 
vitesse plus elevee 
Plus de blesses

Par ailleurs, le Quebec a connu 
une legere augmentation du 
nombre de blesses dans des acci 
dents de la route au cours des sept 
premiers mots de Tannée II y a eu 
au cours de cette période, plus d'at 
cidents causant des blessures (une 
augmentation de 6.5 pour 100 sur la 
penode correspondante de Tan der­
nier) et plus de blesses graves (une 
augmentation de 8.7 pour 100).

Les décès causés par des acci­
dents de la route ont augmente de 
4.9 pour 100 en 1987; ce sont des 
accidents entre véhicules de prome­
nade qui ont entraîne le plus de col­
lisions fatales, causant 33 mort'- de 
plus qu’en 1986. Sur 575 décès. 349 
sont survenus a la suite de collisions 
entre des véhiculés de promenade 

La moitié des décès est due a 
des traumatismes crâniens, indique 
M Mercier et la régie établit une 
relation directe avec le fait que ces 
personnes ne portaient pas la cein 
ture de sécurité. Le baudrier (sangle 
transversale) a pour fonction d em 
pécher la tête d'entrer en contact 
avec l’habitacle de la voiture La

ceinture, rappelle-t-il. augmente de 
50 pour 100 les chances de survie 
dans un accident

Li présenté campagne de secu 
nte de la regie, en ondes jusqu'à la 
mi-octobre, porte sur ce thème, rap 
pelant qu'un accident a très basse 
vitesse entraîne les mêmes bles­
sures a l’impact qu'une chute d'un 
edifice haut de trois étages

Selon les statistiques compi­
lées, 50 pour 100 des accidents sur 
viennent lorsqu'on roule lentement 
dans un rayon de huit kilometres de 
son domicile, pour aller chercher du 
lait ou du pain au dépanneur par 
exemple.

Rappelons que le fait de ne pas 
porter la ceinture de sécurité sur les 
sieges avant entraîne, depuis quel 
ques mois, une pénalité allant de 
$45 a $80. La même pénalité est 
imposée dans le cas d'un enfant de 
moins de cinq ans qui n’est pas assis 
sur un siege ou support adéquat ,i 
I amen1 le port de la ceinture pour 
les passagers du siege arriéré pour 
rait devenir obligatoire en 1989. si­
gnale enfin M. Mercier •
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Droits des autochtones
A-5

Mulroney réagit positivement 
aux propos de Jean-Paul II

♦ OTTAWA (PC) - Le premiei 
ministre canadien. Brian Mulro­
ney. a reagi hier aux Communes 
aux propos de Jean-Paul II concer­
nant les dniits des peuples autoch­
tones et a promis la tenue d'une 
autre ronde de négociations 
constitutionnelles sur le sujet aus­
sitôt que l'accord du lac Meech 
aura ete adopte et que le Quebec 
aura officiellement réintégré la 
Constitution canadienne.

par Pierre APRIL

«< Il y aura une autre conference 
constitutionnelle sur les droits des 
peuples autochtones, a-t-il souligne 
au cours de la période de questions 
en Chambre, nous allons encore 
nous attaquer a cette absence de 
justice a l'endroit de notre popula­
tion aborigène »
Message de Jean-Paul II

Dimanche, a Fort Simpson, 
dans les Territoires du Nord-Ouest, 
au cours d'une rencontre avec les 
leaders et plus de 5.000 autochto­
nes. Jean-Paul II a dit souhaiter que 
la réussite des négociations consti­
tutionnelles entre le federal, les pro­
vinces et les représentants des Amé­
rindiens pour la reconnaissance 
d'un gouvernement autonome et 
des revendications territoriales.

« Je prie avec vous, a precise le 
Saint Père, pour qu'une nouvelle 
conférence soit avantageuse et 
qu'une voie vers une juste entente 
soit trouvée avec l'aide de Dieu, 
pour couronner tous les efforts. »

Hier aux Communes, les porte- 
parole des deux partis de l'Opposi­
tion ont vite profité de cette inter­
vention du chef de l’Eglise 
catholique dares le but de forcer le 
premier ministre Mulroney à s’en­
gager immédiatement à donner 
suite a ce souhait.

Mulroney se fait prudent

Mais le chef du gouvernement 
a préféré faire preuve de prudence, 
conscient qu'il a aussi, comme 
Pierre Trudeau avant lui. déjà 
échoué a deux reprises dans ces né­
gociations d'abord en 1985. quel­
ques mois apres son election, et plus 
récemment en mars dernier.

coduers SERVICE»,, BAR
V,- avec certificat

de I ÉÇOLE des MAITRES 
au CHATEAU FRONTENAC

COURS de CONNAISSANCES des VINS
t4«Ut rrvn (duc«nnrtduQuMMc /

«Jai déjà indique clairement 
au lendemain de l echec de 1987. a- 
t-il dit. que nous voudrions d'abord 
essayer de creer les conditions favo­
rables au succès des prochaines né­
gociations au nom des peuples 
autochtones

« On les a laisse tomber trop 
longtemps dans le passe, a-t-il pour­
suivi. pour que nous nous essayions 
encore une fois sans avoir au préa­
lable une assurance raisonnable de 
succès. »

Par contre, le premier ministre 
a aussi souligne qu'il préférait dans 
un premier temps assurer le rapa­
triement du Quebec dans la Consti­
tution avant d'entreprendre d'autres 
negociabons avec les autochtones 
>* Je suis d’avis, a-t-il dit. que les peu­
ples autochtones ont une meilleure 
chance de succès si la federation 
canadienne est complétée et que le 
Quebec est present a la table de né­
gociation Avec le Quebec là, je 
pense que nous pouvons affirmer 
avec plus de conviction que. le 
temps venu, nous pourrions regler 
favorablement les doléances des 
peuples autochtones. »

Pour le premier ministre, s'il y a 
eu échec en 1985 et 1987. c'est 
parce que le Quebec, a qui il recon- 
nait une attitude progressiste envers 
ses propres populations autochto­
nes. était exclu de l'Accord constitu­
tionnel depuis 1981 et de ce fait ne 
pouvait pas participer et influencer 
les autres gouvernements 
provinciaux.

« Même si j'ai mentionne publi­
quement. a-t-il ajoute, qu'en ce qui 
me concerne, la question des peu­
ples autochtones demeure toujours 
a l'ordre du jour des négociations 
constitutionnelles, je pense que 
nous aurons de meilleures chances 
d'atteindre l'objectif fondamental 
avec le Quebec present autour de la 
table. »

Rapport du Sénat

D'ailleurs, le rapport du comité 
mixte special du Sénat et de la

questions constitutionnelle 
touchent directement >•

s qui les

Mulroney promet la tenue d une 
autre ronde de négociations sur 
les droits des autochtones.

Chambre des communes, depose 
hier aux Communes, donne raison 
aux autochtones et recommande au 
gouvernement de tenir d'autres 
conférences fédérales-provinciales 
pour dénouer l'impasse

Dans leurs conclusions, les sé­
nateurs et deputes de toutes les for­
mations politiques reconnaissent 
que les peuples autochtones du Ca­
nada « ont raison de s’inquiéter du 
manque de progrès realises sur les

««Cependant, poursuivent le 
auteurs du rapport la solution de 
leurs pmblemes ne reside pas dans 
le rejet de l’Accord constitutionne 
de 1987 »

Le Comité estime que les pre 
miers ministres et les represe’ntant 
des peuples autochtones doivent 
continuer a chercher une solution 
satisfaisante aux questions constitu 
tionnelles soulevées par les peuple 
autochtones du Canada, en particu 
lier quant a la question de leur auti 
nomie politique

Le Comité recommande aussi 
que le gouvernement federal reta 
blisse le financement des orga 
rusmes autochtones afin que ceux-ci 
aient des fonds suffisants jiour con­
tinuer a participer aux travaux pn 
paratoires essentiels au succès des 
négociations «institutionnelles

Il suggère aussi l'élaboration 
d'un calendner et d'un plan de tra 
vail precis et la tenue de la premiere 
de ««s conferences sur les droits au­
tochtones au plus tard le 17 avril 
1990

<« Nous invitons instamment, 
ont conclu les auteurs du document 
les divers participants a réévaluer, 
de façon refléchie et réaliste a la 
lumière de (’experience acquise lors 
des quatre conferences «institution­
nelles. ce qui pourrait être accepta 
ble aux uns et aux autres A moins 
que toutes les parties en cause n'as­
souplissent sensiblement «Ttaines 
de leurs positions, nous craignons 
fort que les objectifs legitimes lies a 
l'autonomie politique des autochto­
nes ne puissent jamais être 
atteints «•
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Congrès du NPD-Québec

«Je ne sais pas si je serai candidat» - Harney
rente de pn-v*- convuquee pour 
presenter les themes d*- discussion 
du congres des 27, 2K et 2'> novem­
bre a Montreal. M Homey a fait 
preuve d'une remarquable écono­
mie de mots dans la presentation 
des pmpositioas

« Je ne sais meme pas si je serai

♦ MONTREAL (PC) - A deux 
mois de la tenue du congres du 
NPD-tJuebec. le chef Jean-Paul 
Hamey ne sait toujours pas s'il sol­
licitera un autre mandat a ce poste.

par Rotlande PARENT

l) ailleurs hier lors de la con/e-

Un vaccin anti-sida testé 
en janvier sur des hommes?

♦ V\t RAM! VIO ( MP) - t n vaccin anti-sida, mis au point par le Dr 
Jonas Salk a partir de ses recherches sur la prevention de la poliomyé­
lite. pourrait etre teste des janvier prochain sur des hommes, ont annon­
ce hier des chercheurs de l’I mversite de Californie.

Ce vaccin est le premier qui utilise le virus entier et il sera le premier a 
etre teste sur des individus déjà exposes au sida <■ Nous ne voulons pas 
donner de faux espoirs ■>, a declare M. Neü Hynn qui dirige le departement 
sida au centre medical de cette université a Sacramento. Il a ajoute qu en 
realite, le sujet (vaccine) pi xirrait se porter encore plus mal »

Pour être expenmente sur 40 personnes prevues, le vaccin doit préala­
blement obtenir l'autorisation de l'Agence fédérale chargee du contrôle d*1 
qualité des medicaments et des produits alimentaires (L’.S. Food and Drug 
.Administration).

la moitié des personnes se prétant a ce test ont déjà ete exposées au 
sida mais ne sont pas encore séropositives los 20 autres sont des porteurs 
suns, ce qui permettra de comparer les reactions •

candidat Je me suis promis un 
node de reflexion jusqu a la fi 
mois de septembre -, a-t-il dit 

Mi-seneux, M Hamey a 
que qu'il fera connaître sa dei 
a la fete de la Saint-Michel i< 
jour ou. selon la chanson de 
nanne s en va-t-au moulin », toi 
ânes changent de poils Les r 
ments du parti lui donnent ju 
la mi-octobre pour se décider 

M Hamey a refuse de 
menter la rumeur voulant que 
directeur de l'Association pot 
protection des automobilistes, f 
Fdmonston, lorgne1 du côte du 
et peut-être même son poste II 
contente d assurer qu'aucun c; 
dat ne s'était anne 
officiellement

Celui qui sera élu chef du NPD- 
tjuebec au prochain congres nsque 
fort de dinger le parti a la prochaine 
election provinciale puisque cette 
formation politique ne se réunit en 
congres qu'aux deux ans.

Quant aux anciens membres 
du Parti québécois qui intègrent le

Jean-Paul HARNEY

NPD-Québec, comme Philippe 
Bernard, M. Hamey soutient qu’il 
importe de distinguer entre les te­
nants de l independance du Québec,

comme Gilles Kheaume et Pierre- 
Bourgault et les souverainistes qui 
acceptent une relation confederale 
entre le Quebec et le reste du 
Canada

Apres avoir affirme la nécessite 
de revoir le rôle de l'Etat québécois 
afin de le démocratiser et le rendre 
plus efficace. M Hamey a cède la 
parole a celui qui la réclamait, soit le 
rédacteur du document préparatoire- 
au congres. Pierre Graveline

Ce dernier a explique que I éco­
nomie québécoise devait mettre le 
cap sur le plein emploi, l'équité fis­
cale et la sécurité du revenu Des 
propositions en ce sens seront étu­
diées au cours des prochaines se­
maines par un certain nombre des 
5.000 membres actuels de cette for­
mation politique qui a réussi, à ce 
jour, a former SO associations dans 
les 122 circoascnptions électorales.

Pour le conseil exécutif du 
NPD-Quebec. l'objectif du plein em­
ploi commande la création d'institu­
tions de planification auxquelles 
participeront travailleurs et patrons

%
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%
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et la mise en oeuvre de la cogestion 
notamment des fonds de retraite

Sont egalement proposés la se­
lection et 1 encadrement des tnves- 
ussements etrangers et l'encourage­
ment des projets collectifs et des 
entreprises cooperatives et commu­
nautaires afin d accroitre le degre 
de contrôle de 1 economic par les 
(Québécois

Le NPD-Quebec suggéré la 
mise sur pied d'un reseau intègre de 
garderies et de services a domicile 
[xiur les personnes àgees Le conge 
annuel de quatre semaines aiasi 
que la réduction du temps de travail 
se retrouvent aussi dans les 
propositions.

Au chapitre des programmes 
sociaux, les propositions du NPD- 
Quebec sont nombreuses Y figu­
rent l’amelioration et l'extension 
aux travailleurs agricoles et domes­
tiques des normes de travail, l'in­
dexation annuelle des salaires, le ré­
tablissement du caractère universel 
des allocations familiales et leur 
augmentation

On y retrouve en outre l aug- 
mentation des rentes versees aux 
personnes àgees et plus spécifique­
ment aux femmes a la retraite, la 
parité d'aide sociale pour les jeunes 
de moins de 30 ans, un meilleur 
soutien aux familles monoparen­
tales et la diminution du taux de 
récupération des prestations d’aide 
sociale de 100 pour 100 à 50 pour 
100 pour les assistés qui réintègrent 
le marche du travail.»

Deux
dissidents 
quittent 
le PQ

♦ (PC) - Dernier soubresaut de 
la crise au Parti québécois: deux 
dissidents de la région de Quebec 
ont quitté leur parti avec fracas, 
hier.

par Suzanne DANSEREAU

Alain Couturier, président du 
PQ de Limotiou, et Claude Roy. 
vice-president de l'executif de la re­
gion de Quebec, s en sont pns vive­
ment a leur chef Pierre Marc 
Johnson.

Dans une lettre incendiaire re­
mise à la presse, hier, ils affirment 
que M. Johason conduit son parti 
vers une cuisante défaite aux pro­
chaines élections et vers sa dispari­
tion a plus ou moins long terme de 
la scène politique

Ils dénoncent le manque de 
franchise de Pierre Marc Johnson 
Selon eux. le chef pequiste a volé le 
concept d’affirmation nationale au 
Nouveau parti démocratique du 
Québec.

Couturier et Roy soutiennent 
aussi qu’ils ont été l'objet de mena­
ces physiques et verbales à ('inté­
rieur du parti.
On attend Parizeau

Joint hier par la Presse Cana­
dienne, Alain Couturier a explique 
qu’il ne mettrait plus les pieds au 
PQ ■< tant que Johnson sera a la tète 
du parti ».

M Couturier dit espérer que 
Johnson cedera sa place, peut-être a 
M. Parizeau. « que beaucoup d’or­
thodoxes (souverainistes)
attendent ».

Selon M Couturier, c'est M 
Johnson qui, par l'intermediaire de 
ses « yes men », chasse les souverai­
nistes hors du parti, un parti qu’il 
qualifie maintenant de « résidu 
terne ».

M. Coutuner est convaincu que 
la majonte des presidents de comté 
dissidents - il y en aurait une qua­
rantaine, selon lui - ne se représen­
teront plus. «Les geas sont vrai­
ment écœurés, c'est pourquoi ils 
déposent les armes», lance-t-il 
NPD

L’ex-president de Limoilou dit 
savoir que nombre d'organisateurs 
d'associaboas souverainistes quitte­
ront le parti pour aller travailler 
pour le NPD-Québec, « parce qu'il 
n’y a plus rien a faire au PQ ». Lui- 
même songe a cette éventualité, a-t- 
il fait savoir

Récemment, LE SOLEIL affir­
mait que le PQ était « moribond » 
dans la region de Québec. Selon les 
chiffres de la demiere campagne de 
financement, les 17 comtes de la re­
gion de Quebec ont amasse cette 
année trois fois moins d'argent 
qu'en 1!)85.

Pour sa part, le president de la 
région de Québec. M Raymond 
Brouillet - que MM. Coutuner et 
Roy accusent de ne pas respecter 
les règles du parti - a indiqué hier 
que ces accusatioas « sont absolu­
ment ridicules».

M. Brouillet a par ailleurs si­
gnale qu'il n'avait pas encore reçu 
les lettres de démission de MM 
Couturier et Roy « Ça fait trois se­
maines que j’en entends parler, ef 
j'attends sereinement leur lettre de 
demission », lance-t-il •



r

Quebec. Soieil, mardi 22 septembre 1987

Litige sur la pêche

Entretien privé 
entre Chirac et 
le négociateur 
chef canadien

♦ OTTAWA (PC) - Le minisire 
des Pei hes et Oceans Thomas Sid- 
don a reconnu hier que le négocia­
teur chef canadien Yves Fortier 
s'etait entretenu privement avec le 
premier ministre Jacques Chirac 
la semaine demiere a Paris, en 
rapport avec les epineuses négo­
ciations franco-canadiennes sur la 
peche.

par^uyTAILLEFER

Mais il ne s'agissait pas. a sou­
ligne le ministre, d'une <• reunion se­
crète ». comme l'a prétendu en 
Chambre le depute liberal Bnan To­
bin, qui soupçonne le gouverne­
ment federal de vouloir regler le liti­
ge « derrière le dos des pécheurs 
terre-neuviens ».

<> Le Canada est a mon avis da­
vantage interes.se à améliorer ses re­
lations avec la France qu'a satisfaire 
les besoins de la population de Ter­
re-Neuve », a declare M Tobin.

Il juge «inapproprié» que M 
Fortier ait rencontre M Chirac sans 
la participation des autres membres 
de la delegation canadienne, consti­
tuée de représentants du Quebec et 
de chacune des provinces de 
l'Atlantique.

Plus tôt dans la joumee. le pre­
mier ministre terre-neuvien Bnan 
Peckford faisait parvenir à son ho­
mologue federal Bnan Mulroney un 
télégramme dans lequel il lui de­
mandait confirmation de la rencon­
tre pnvee Fortier-Chirac. tenue en 
marge d’une seance de négociations 
de deux jours réunissant les delega­
tions des deux pays.

Pourquoi, si la recontre a eu 
lieu, écrit M. Peckford. les autres 
membres de la delegation canadien­
ne n'en ont-ils pas été avises?

M. Siddon a affirme que M. 
Fortier avait ete simplement invite à 
déjeuner. Il a nie que les autres 
membres de la délégation n'aient 
pas été informes de la rencontre.

Les trois représentants de Ter­
re-Neuve au sein de la délégation 
canadienne, qui compte 25 person­
nes. ont claque la porte des négocia­
tions la semaine demiere à Pans, 
dénonçant l'intransigeance de la p<v 
sition française dans le conflit qui 
l'oppose au Canada sur les quotas 
de pèche à la morue et les eaux 
territoriales des iles Saint-Pierre-et- 
Miquelon.

A l'issue de la seance de négo­
ciations. rien de plus n était annon­
cé que l'engagement de la partie 
française à se rendre les 6. 7 et 8 
octobre prochains à Ottawa pour 
poursuivre les pourparlers.

La France est rigoureusement 
demeurée sur ses positions pendant 
les pourparlers qui se sont déroules 
en présence de deux nouveaux né­
gociateurs chefs, l'avocat montréa­
lais Yves Fortier et le diplomate 
français Xavier Dufresne de la 
Chevallene.

Pans a continue de reclamer 
des quotas de pèche a la morue trois 
fois supeneurs a ce que propose Ot­
tawa et à défendre les concessions 
obtenues du Canada dans l'accord 
du 24 janvier dernier.

Cette entente avait mis en fune 
M. Peckford. qui avait reproché au 
gouvernement fédéral de ne pas l'a­
voir préalablement coasulté.

L'histoire se répété, a affirmé 
hier M. Tobin, tandis que le néo­
démocrate John Rodriguez se de­
mandait si « les conservateurs tire­
raient jamais une leçon de leurs 
erreurs ».

Selon M Tobin, le Canada est 
disposé à «troquer le poisson de 
Terre-Neuve contre l'etablissement 
de relations plus cordiales avec 
Paris ».

À son avis, ce genre de troc ne 
serait pas envisagé par Ottawa s'il 
s'agissait du boeuf, du blé ou des

V.

BAGUES DE FIANÇAILLES
Landryjacot

MAIL CENTRE-VILLE

produits lainers de provinces plus 
grandes et plus populeuses. 11 est 
aujourd'hui envisage parce que Ter­
re-Neuve est une petite province 
« en marge de la société canadienne 
et de notre conscience, sifuee à l'ex­
trême est du pays »

M Tobin a reclame la suspen­
sion de M Fortier et la suspension 
des négociations jusqu'à ce qu'un 

terrain d'entente soit trouve entre 
le gouvernement canadien et ses 
partenaires (provinciaux) dans le 
but d'en arriver à un traite de pèche 
juste et equitable entre le Canada et 
la France ».

Le négociateur français. M Du­
fresne de la Chevallene. ex-ambas- 
sadeur de France à Ottawa, a rem­
place il y a une semaine M. Gilbert 
Guillaume a la tête de la delegation 
française. M Guillaume a été 
nomme juge à la Cour internationa­
le de la Haye, par laquelle sera 
eventuellement tranchée la dispute 
touchant la zone controversée de 
200 milles autour de l'archipel 
Saint-Pierre-et-Miquelon •

aUJ . iN-" ;
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Mort d'un ancien lieutenant-gouverneur
Ralph Steinhauer. le premier autochtone a devenir lieutenant- 
gouverneur. est decede samedi au Centre hospitalier de 
l'Université d Alberta, des suites d une longue maladie II était âge 
de 82 ans. Steinhauer a occupe la (onction de lieutenant- 
gouverneur de I Alberta de 1974 a 1979
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Desmarais rétablit 
la vérité sur la 
conduite de Mulroney

♦ OTI \\\ \ (K l l'homme d affaires montréalais Paul Dos marais a 
demenn. dans une lettre parue hier dans live Gazette, que le premier 
ministre Bnan Mulronev se soit mal comporte au cours de la rwvce d'un 
membre de sa famille il v a quelques années

M Mulronev qui broyait du noir a l'epivquo. pou de temps apres sa 
défaite aux mains de Joe Clark lors de la course au leadership du Parti 
conservateur, notait p.is saoul au point de vomit sur la table a diner et dé 
tomber face premiere dans sa vomissure, eent M IVsmarais

Cette anecdote au sujet du comportement du premier ministre, avait ete 
rapportée dans le Vancouver Sun qui a publie des extraits d'un livre a 
paraitre su; la vie de Bnan Mulronev cent par le chroniqueur politique Clair 
Hov en piiste a Ottawa

Ces extraits mt ete publies d abord par le chroniqueur du Vancouver 
Sun Jant e Lcr.h. puis transmus par U service Noutham News, puis publics 
a nouveau par nie Gazette de Montreal la Presse canadienne ayant 
retransmis le texte par la suite a tous ses alxvnnes. le Toronto Sun. le 
journal |x»ur lequel travaille Hov le publia a son tour

Dans une lettre a Die Gazette publiée hier. M Desmanus fait allusion 
directement a I article de Lamb

Dans cet article, note \1 Desmarais \1 Lamb cite deux extraits de ce 
livre dont un dans lequel il est ro ..nte l'anecdote ci-haut évoquée. «Cette 
histoire sut le i emportement du premier ministre est complètement et 
absolument fausse», écrit-il

Yves Pratte. un avivai repute de Montreal, ex juge de la Cour suprême 
du Canada a lui aussi cent au Toronto Sun et a Southam News a ce sujet 
pour démentir la version de Hov

M Pratte. qui a déjà enseigne le droit a M Mulroney et qui a défendu le 
premier ministre dans des causes impliquant des médias dans le passe, a 
affirme hier en entrevue qu'il ne sav ait jus si des actions en justice seraient 
entreposes des maintenant ou seulement quand le livre de Hov paraitra

lohn Sutherland, un jxirte-parole de la maison d edition Key-Porter de 
Toronto a . : qu'il ne comptait jvis retirer du livre les passages dénoncés •

FORD EN TÊTE POUR LA QUALITÉ, 
LE DESIGN ET LES VALEURS SÛRES
C’est le temps d’acheter ou de louer ! Obtenez design et valeurs exceptionnelles 

pendant les Jours d’été spectaculaires Ford et Mercury sur les voitures et camions
les mieux conçus et construits en Amérique du Nord.

L’offre spectaculaire se termine le 30 septembre

FINANCEMENT

FORD TEMPO 
La voiture la plus 
vendue au Canada

FORD ESCORT 
La voiture la plus vendue 
au monde

FORD TAURUS 
Voiture de l’année selon 
Motor-Trend - 1986

MERCURY TOPAZ MERCURY TRACER MERCURY SABLE
La Mercury la plus 
vendue au Canada

L’importée de Ford la 
plus vendue au Canada

MERKUR XR4Ti
La splendide sedan 
sport qui nous vient 
d’Allemagne

L’allure de la réussite et 
de la séduction

RANGER
Le pick-up compact le 
plus vendu au Canada
BRONCO H
La robustesse du plaisir 
a son meilleur

w
Protection de
100 000 km
du groupe 
motopropulseur

Protection de
160 000 km
contre la coriosion

Garantie limitée - déta s cnez votre concessio«na. r»
oteîe^mV^S'fji emre*1? éTzVmw* MurerteT«h!fS|«U.n *1 L®'* a,J ann°r'c*s P'uS hau' Ve véhiculé det ta.-c partie du stock sur p lace le t naTeme- le 3 9 es! va ar. e Su- le montant total t,nance a 'a cond-tion«sxssssssssssssfssssæsssss^^

Depuis 7 ans. Ford conçoit et construit les voitures et camions nord-américains 
de la phis haute qualité. Aucun autre fabricant ne peut en dire autant.

^ IFORD LA QUALITÉ PASSE AVANT TOUT. Bouclez-moi- 
Ensemble nous pouvons 
sauver des vies

t
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Une première au Canada

Un code d’éthique pour les élus de Montréal
♦ MONTRl.U - Les membres 

du conseil de ville de Montreal de­
viendront les premiers élus muni­
cipaux au Canada eu semble-t-il 
ejîalemenu en .Amérique du Nord 
a être assujettis a un code 
d'ethique.

par Georges ANGERS

le projet a ete soumis au con­
seil. hier, par le president du comité

executif. M Michael Fainstat, il sera 
l'objet d'une consultation cet autom­
ne et devrait normalement être 
adopté au debut de 19H8.

Le futur code se veut essentiel­
lement un complement aux disposi­
tions legislatives qui reinssent déjà 
le comportement des élus munici­
paux. a expliqué M Fainstat, le par­
rain du projet. Selon lui, le futur 
code constituera « un guide de con­
duite assurant un haut niveau d'in-

tegnte des conseillers et conseil­
lères. conforme aux exigences 
legitimes de la population 
montréalaise »

Fssentiellement. le projet de 
code d'ethique des élus municipaux 
de Montreal precise qu'un conseil­
ler ne peut tirer de benefice person­
nel de son rôle de conseiller, qu'il ne 
peut participer directement ou indi­
rectement a un marche avec la ville 
et qu'il doit faire cesser toute situa­

tion de conflit d interéts dans les 90 
jours.

Au surplus, tout cadeau ou au­
tre avantage d une valeur de plus de 
$50 doit être refuse, sauf dans des 
circonstances exceptionnelles au­
quel cas une declaration écrite et 
publique doit être deposee au 
conseil.

Les membres du comité execu­
tif de la ville n’ont cependant pu 
s'entendre sur les modalites d'appli­

cation du futur code et ils ont sou­
mis trois hvpotheses au conseil : un 
code moral ou code d’honneur sans 
aucune sanction autre que le juge­
ment de l’opinion publique, un ré­
glement dont le non-respect serait 
porte devant la cour municipale ou 
encore un reglement comportant 
ses propres modalites d application.

Dans ce dernier cas. c est une com­
mission du conseil qui serait char­
gee d etudier les cas de conduite de-

et de proposer les

F O R F A

rf
automne

-T'
A nouveau 
cette année, 
le Manoir vous 
offre son forfait 

haut en couleurs. Entre le 
montagne à quelques

"•"i *v^: t- f*-

COULEURS
y

mmufes seulement de Québec, | 
vous vivrez un séjour inoubliable, £ V 
Dans ce décor reposant vous 
profiterez d un hebergement de JH* 
classe et d un traitement particulier

%3

comprenant la chambre le repas 
du soir, le petit déjeuner. I accès à la 
salle de détente et aux activités 
sportives dont l équitation

. la randonnée pédestre, le tennis la
bicyclette et le golf miniature.

LE MANOIR DU LAC DELACE
HÔTEL DE VILLEGIATURE ET CENTRE DE CONGRÈS.

_4û ave du lac. Ville du tac Delage (Quebec) GOA 4PO
RÉSERVATIONS (418)648-2551 1 800-463-2841

Aucun frais ahéoetgement
pour les enfants ae moms ae 18 ans 
partageant ia chomtye aes parents 
Pmt par personne par tour 
en occupation aouo»e

et service «ncius) 67

Prix en vigueur jusqu a épuisement des stocks.

vous en avez pour votre argent...et plus
SATISFACTION U REMBOURSE MF N T • SERVICE APRES-VENTE ASSURE DANS TOUT LE CANADA •

LA CARTE DE CREDIT N° 1 DES MAGASINS A RAYONS AU CANADA • LE MAGASIN DES MARQUES KENMORE. DIEHARD, CRAFTSMAN
Les mentions O i ou f ' i t c.t ^o-irs Canada Mc se rapportent a des prix Sears Heures ri ouverture-Sh.iO a 17h30 du lundi au mercredi, de 9h30 a le jeudi et

0urhf'r 529-9861 : Sainte-Foy f 658-2121
Copyripht f..jnada 1987 Sears Canada Inc

Christian D lor

PRÉSENTE

POISON
LES ESSENTIELS POUR LE CORPS ET LE BAIN

Christian Dior nous offre une 
création complètement originale 
qui unit harmonie sensuelle à des 
produits extraordinaires. Laissez 
vote? corps sentir l'attraction fatale 
Chez Sears maintenant 
La fragrance 
Eau de toilette en atomiseur.
50 mL. Ch.................. 53S
L esprit de parfum. 30 mL 
Ch................................. 100S

La ligne de produits parfumes 
pour le bain..
Savon. 150 g Ch 35$
Gel opale. 200 mL Ch .. 45$
Fleur de talc. 100 g Ch 45$
Poudre sublime. 200 g Ch. 69$ 
Crème somptueuse. 200 mL.
Ch .......................................  75$
Venez aujourd’hui pour un 
échantillon sans frais de creme 
somptueuse 7 mL. jusqu'à 
épuisement des stocks.
Sauf au magasin de levs!

POISON

POISON
\ ywrONPWÇQfu»

Ckritlian
Dior

SAVON PRÉCIEUX
CN CC*IN

pf a<u«(«0 %o*e M iuku*v

rogatoire
correctifs

Une fois que sera adopte le fu­
tur code dèthique des élus munici­
paux de Montreal, le conseil s'atta­
quera à en établir un pour les 
fonctionnaires municipaux, a par 
ailleurs annoncé M. Fainstat.

Rentrée
C'était un peu la rentrée, hier, a 

l'Hôtel de ville de Montreal, alors 
que le comité executif avait convo­
que la presse pour lui faire part des 
dossiers les plus « chauds » de 
l'automne.

Le maire Jean Dore a particu­
lièrement insisté sur la question de 
la fiscalité. Il risque en effet d'y 
avoir beaucoup de pleurs et de grin­
cements de dents, cet automne, 
dans la métropole. Le nouveau rôle 
d évaluation de Montreal doit en ef­
fet être depose le 15 octobre 
prochain.

Dans le contexte actuel des re­
gies fiscales, de nombreux proprie­
taires résidentiels risquent d'écoper 
de hausses de taxes substantielles 
Ceci pose de séneux problèmes 
budgetaires a l'administration qui 
devra également s'ajuster aux pro­
chains budgets de la CUM et de la 
STCUM, qui devraient egalement 
connaître des bonds importants

C'est pourquoi M Doré espère 
voir aboutir prochainement les dis­
cussions actuellement en cours avec 
le gouvernement du Quebec.

Notons enfin que le maire de 
Montréal sera l'hôte, jeudi, du pre­
mier ministre du Canada. M. Brian 
Mulroney, avec qui il s entretiendra 
pendant une heure Les deux 
hommes discuteront notamment du 
projet de loi C-22 sur les brevets 
pharmaceutiques, de l'agence spa­
tiale canadienne, du Vieux-Port et 
des suites du rapport Picard sur le 
développement economique de l'Est 
de Montreal.#

Les policiers 
de la CUM 
devront 
avoir à 
l’oeil les 
batteurs 
de femmes

♦ MONTREAL (PC) — Les 
policiers de la Communauté 
urbaine de Montréal doivent 
dorénavant garder a vue les 
batteurs de femmes arrêtes et 
ecroues.

La direction de la police de 
la CUM a émis cette directive, 
samedi soir dernier, à la suite 
du suicide d’un homme déte­
nu dans les cellules d'un pos­
te de police de la CUM.

«La directive est directe­
ment reliee au suicide de M. 
Jacques Lavoie survenu same­
di dernier», a dit, hier, M. 
Pierre Vezina. porte-parole de 
la police de la CUM. M. Lavoie 
s'est pendu dans sa cellules du 
poste 21 de Ville de Lasalle. 
quelques minutes apres avoir 
été arrêté à la suite d’un appel 
à la police de sa conjointe de 
fait. Danièle Coulombe-Lemay, 
qui l'accusait de voies de faits.

Habituellement les policiers 
faisaient des rondes aux 15 mi­
nutes dans les quartiers de de­
tention des détenus. Le 
nombre de suicides dans les 
cellules des postes de police de 
la CUM a plus que double de­
puis l'an dernier Au cours des 
deux demieres années, soit de 
janvier 1985 a janvier 1987, le 
nombre total de suiades dans 
les cellules des postes de police 
de la CUM s'est élevé a cinq

A ce jour, depuis le debut de 
l'année, on a déjà observé 13 
suiades dans les cellules des 
postes de la CUM.

Dans sept cas sur 13. le pré­
venu suicidaire venait d'être ar­
rête pour cause de violence fa­
miliale. Il s'agissait, en fait, 
d'hommes batteurs de 
femmes.

« Avant samedi, les poliaers 
devaient surveiller a intervalle 
de 15 minutes les prévenus, 
plutôt qu'a toutes les 30 minu­
tes. Ils devaient aussi -et doi­
vent toujours - les dépouiller de 
tous les objets susceptibles de 
les aider dans une éventuelle 
tentative de suicide, soit les 
ceintures, lacets et cravates, a 
dit M. Vézina. Ils devront 
maintenant les avoir constam­
ment a l'oeil, jusqu a leur com­
parution ou leur transfert au 
quartier général de 
detention »•
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Gagnon-Tremblay 
riposte aux critiques 
des groupes féminins
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La société devrait 
s’adapter aux femmes

eSHKKBROOKF (PC) — Je 
n'ai pa* l'habitude de répliquer pu­
bliquement aux critiques des pn>u- 
pes de femmes mais cette fois, cer­
tains d'entre eux vont trop loin et 
risquent, par leurs reactions uni­
quement negatives, de compro­
mettre les objectifs poursuivis en 
matière de condition feminine >.

Au cours d’une entrevue accor­
dée au quotidien La Tnbune. la mi­
nistre deleguée à la condition femi­
nine et deputee de Saint-François. 
Mme Monique Gagnon-Tremblav 
ria pa> caché sa deception quali­
fiant de •< malhonnêteté intellectuel­
le » et de « mauvaise foi •> l'attitude 
adoptee par une dizaine de groupe­
ments féminins qui ont reagi négati­
vement au plan d'action gouverne­
mental 87-88 et au plan triennal b7- 
90. rendus publics jeudi dernier.

Mme Gagnon-Tremblay a rap­
pelé que les plans avaient ete sou­
mis a une quarantaine de groupes 
lors dune rencontre a huis clos 
tenue quelques heures avant le lan­
cement public Or. precise-t-elle, « la 
majonte des 50 femmes présentes 
ont reagi de façon constructive, 
émettant certes des inquietudes re­
latives au financement, mais soule­
vant aussi des points juges intéres­
sants ».

A ce moment, a-t-elle indique, les 
groupes semblaient avoir saisi lim- 
portance que la question du finan­
cement soit abordee pour la pre­
miere fois dans des documents 
publics acceptes par I ensemble du

conseil des ministres et semblaient 
avoir compris les objectifs de la mi­
nistre et les innovations comprises 
dans les plans

» En proposant un colloque sur 
le financement, au printemps, j en- 
visage que toutes ensembles, nous 
trouvions des strategies novatrices 
qui s inscnront dans le grand objec­
tif de couper les liens economiques 
affectant les femmes, que ce soit 
avec l aide sociale ou le conjoint, 
quand il s'agit de femmes prises in­
dividuellement. ou que ce soit avec 
l Etat quand il s'agit des groupes de 
femmes. »

Au lendemain de cette rencontre, 
la ministre affirme avoir constate 
avec surprise que certains groupes 
emettent des commentaires qui 

laissent de côté tout ce qui peut 
être positif et signe ou source de 
progrès» pour sen tenir unique­
ment aux critiques acerbes

<> On oublie que c’est la première 
fois au Quebec que tout un gouver­
nement se donne des objectifs d'e- 
quilibre entre les droits economi­
ques des conjoints et des objectifs 
de justice sociale envers les fem­

mes Certains groupes font preuve 
de mauvaise foi C'est trop facile 
d'être contre Je suis inquiété car au 
moment même ou nous réussissons 
a défoncer des portes en obtenant 
l'implication du gouvernement, des 
groupes féminins engent des 
murs», a-t-elle souligne

Mme Gagnon-Tremblav a de­
clare qu elle devait maintenant ré­
fléchir aux moyens a prendre pour 
rejoindre directement le' trois mil­
lions de femmes du Quebec «qui 
partagent ces objectifs, qui pensent 
a l’avenir plutôt que de faire comme 
certains groupes qui s’accrochent 
au passe et qui cedent à de vieux 
reflexes depasses de confronta­
tion ».

Elle se dit confiante que ses « col­
lègues ministres ne généraliseront 
pas et qu'ils maintiendront leur im­
plication dans la quête des objectif' 
d'amelioration de la condition femi­
nine ».

Elle se dit aussi confiante que le' 
plans proposes permettront aux 
trois millions de femmes du Quebec 
de franchir des pa' de plus vers 
l’égalité •

Monique Gagnon-Tremblay >< On 
oublie que c est la premiere fois 
au Quebec que tout un gouverne­
ment se donne des objectifs d e- 
quilibre entre les droits economi­
ques des conjoints et des objectifs 
de justice sociale envers les 
femmes. »

♦ sr-JLW V-B (PO - Mai­
gre les nets progrès enregistres par 
les femmes au sein de la société 
canadienne, elles sont encore trop 
souvent obligees d'adapter leurs 
besoins et ceux de leurs familles 
aux exigences de la s»>ciete. Ce de­
vrait plutôt être a la société de s'a­
juster a leurs besoins, estime le 
Conseil consultatif canadien sur la 
situation de la femme.

Dans une nvxiwlle publication 
emise hier, le CCCSF trace le por­
trait de la vie des femmes au Cana­
da et recommande divers moyens 
île réduire l’écart entre leurs be­
soins reels et les services qui leur 
sont assurés

«H n’y a aucun doute que les 
choux offerts aux femmes se sont 
multiplies ». a expliqué la présidente 
du CCCSF. Mme Sylvia Gold, au 
lancement de ce premier recueil 
d essais du Conseil, intitule •• Partici­
pation et integration : les femmes, le 
travail et l'argent »

Les femmes, a-t-elle dit. arment 
en nombre toujours grandissant sur 
le marche du travail, parviennent a 
concilier famille et carrière, ont 
accès aux biens acquis durant le 
manage, beneficent d'un revenu 
garanti à leur retraite

Mais les services qui leur som 
offerts ne tiennent pas toujours 
compte de leurs besoins spécifiques

Par exemple, suggère le CCCSF. 
jour refléter le quiXidten des fa­
milles d aujourd hui. il faudrait fj\i» 
nser la semaine compnmee. I ho- 
ratre variable, la réduction de> 
heures de travail et les conges pa­
rentaux et de maternité

Le droit de la famille devrait re­
çu nnaitre le travail de la femme au 
foyer, note aussi le conseil, reoon 
naître les femmes comme des parte­
naires égalés au sein du manage et 
non comme des personnes a 
charge, voir à ce que les biens 
soient partages equitablement entre 
les conjoints, en cas d'echec 
matnmonial

U* onset! voudrait ensuite que 
les économistes et les preneurs de 
décisions reconnaissent que les poli 
tiques economiques en matière de 
chômage, notamment, touchent les 
femmes de façon differente Enfin le 
CCCSF propose de tenir compte de' 
besoins particuliers aux femmes en 
matière de lois sur la santé et la 
sécurité au travail, ainsi que de re 
gimes de pension •

Sears

Distribution 
des films : 
Ottawa prie 
l’industrie de 
faire preuve 
de patience

♦ OTTAWA (PC) — Même si le 
gouvernement federal n’a pas en­
core fait connaitre sa nouvelle po­
litique sur la distribution des films 
au Canada, cela ne veut pas dire 
que le projet est oublie. Un peu de 
patience...C'est le message qu’a 
voulu transmettre, hier, la princi­
pale conseillère du gouvernement 
en la matière, aux gens du cinema 
et de la television.

Mme Alison Clayton, qui est tou­
jours présidente de l'Association ca­
nadienne du cinema et de la télévi­
sion, vient d’ètre embauchée ce 
mois-ci comme conseillère auprès 
du ministère des Communications, 
dans le cadre d'un programme d'e- 
change avec l'industrie.

Flle-méme. à l'instar de ses collè­
gues de l'industrie du cinema et de 
la télévision, se dit deçue de voir 
qu Ottawa n’a toujours pas ac­
couche d’une politique qui avait 
pourtant été annoncée à grands ren­
forts de publicité, en février dernier, 
Ottawa avait alors promis un en­
semble de mesures qui devaient 
abolir pratiquement la mainmise 
américaine sur le système de distri­
bution de films au Canada.

Quelque six mois plus tard, la 
politique n'est toujours pas connue, 
et l'impatience gagne l'industrie.

Mais Mme Clayton estime que 
l'industrie devrait se montrer 
•' raisonnable ».

» Bien sûr, nous sommes déçus 
que les choses n'aient pas encore 
débloqué, a-t-elle dit hier. Mais cela 
ne signifie pas que le projet a été 
abandonne. Cela signifie que nous 
devons être patients, continuer à 
travailler avec le gouvernement, 
continuer a faire pression, en tant 
qu'industrie. »

Libre-echange
La proposition fédérale avait sou­

levé un tollé dans les milieux du 
cinema et de la télévision aux Etats- 
Unis et chez certaines personnalités 
politiques influentes, dont le prési­
dent Ronald Reagan lui-méme. qui 
a aborde la question avec le premier 
ministre Brian Mulroney, au mois 
d'avnl

Au Canada. l’Opposition et les 
milieux du cinema et de la télévision 
croient que le projet est retardé 
pour ne pas nuire à la conclusion 
d'un accord de libre-echange avec 
les Amencains

Le traite canado-americain de 
libre-echange doit être signe au plus 
tard le 5 octobre, selon l'echeance 
fixée par le Congrès américain, et 
les négociations en stint actuelle­
ment a l'etape finale

A l'heure actuelle, le regime de 
distribution est contrôle a 95 pour 
100 par des compagnies étrangères, 
pour la plupart amencaines •

Le choix pour vos fragrances et vos produits de beaute

Essayez le fond de 
teint mousse 'Simply 
Perfect' de Elizabeth ArdenPFCIAI 

; NtflT
*NTAGE
ÎCIAL

• DATANT
’’HOUR 
av

' f-NS£
* 'vTupe
’S .,A|.

.. vrsNN 1 N'.it

Dftra an vinnatir Hn hinrli cantamhro a i camorfi

Une magnifique touche de couleur si légère qu elle 
s'étend facilement, si mince que votre peau peut 
respirer Offerte en 8 tons de peau 40 g
Ch 19. SOS

Superbe prime
Avec tout achat de 15$ ou plus de produits Elizabeth 
Arden, vous recevrez sans frais supplémentaires 
cette pnme Soleil d'hiver' (valeur de 29$ ’) 
comprenant lotion a action énergisante 15 mL 
traitement hydratant intensif 30 mL. rouge à lèvres 
Hwl heures et crème de Huit heures 30 mL 
• valejr basée sur le pin moyen pat mL.

vous en avez pour votre argent.et plus
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Arrestation de personnes soupçonnées de complicité

Capture des 2 évadés de la prison de Sept-lles
▲ I j____  » .♦ Les deux detenus qui se- 

Uueni evades de la prison de Sept- 
Hes, samedi soir, ont ete repris 21 
heures plus tard par des policiers 
de cette ville qui ont du meme 
coup, appréhende deux autres per­

sonnes soupçonnées de complicité 
apres le fait

par Lucien LATUUPPE

Xihe
age de 20 ans. 
meme age et ai

?pt-lles. avaient recouvre leur 
liberté, vers 21h Ils auraient as­
somme leur gardien a I heure de la 
douche et ils se sont evades par une 
fenêtre de la prison

La capture des deux evades

votre
PASSEPORT
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30 SALLES À MANGER

V»U0€ - 7 JOURS PAR SEMAINE -1 AK
DU 15 SEPT. 87 AU 15 SEPT. 88

50%pour2 — 331/à%pour3— 25 ° pour 4
L’une des plus belles promotions du secteur de la 
restauration. 30 restaurants participants qui comptent 
parmi les meilleures tables de la région de Québec.

Voici la lista das excellants établissements:
CAFÉ. L UNES LE VIEUX MOUUN
LE MECHOUI DES GHONDINES
LE PICOTIN LE ROCHARD
AUX VIEUX CANONS LA FENOUILLÈRE
LOUIS HEBERT TAJ MAHALLOUIS HÉBERT 
A LA TABLE
DU SEIGNEUR MAUVIDE 
LES APPELANTS 
VO
MONSIEUR LE BOEUF 
LE D'ORSAY 
CHEZ RABELAIS 
BONAPARTE 
LA YOLE 
LE PRÉTEXTE 
GEORGES-ALPHONSE

LE VIEUX MOUUN 
DES GHONDINES 
LE ROCHARD 
LA FENOUILLÈRE 
TAJ MAHAL 
LA GAMELLE 
LES QROS LOUPS 
CAFE LE GREC —ZORBA 
LE COQ AU VIN
À LA BASTILLE "CHEZ BAHUAUD" 
LE PORTUGAIS 
L'ANSE AUX BARQUES 
CARTHAGE 
DA UNO
LE PETTÎ COIN LATIN 
LACAGOUILLE

CAFÉ ROUSSEAU
QUÉBEC 1191, rue Cartier 522-7786
SILLERY 1314, me Maguire 687-9736
STE-FOY 2510, chemin Ste-Foy 653-7162
BUREAU
72. de la Tourelle 649-1379

Cl RP 1060 

LE SOLEIL

!>ést effectuée sans effusion de 
vang. mais il s en est fallu de peu 
Un porte-parole de la police de 
Sept-lles a mentionne, hier, que les 
constables Claude Hamsson et Mi­
chel Berubé avaient fait preuve d'un 
sang-froid remarquable en presence 
de Dany Lizotte qui était arme 
d'une carabine 22 semi- 
automatique
Auto louche

Vers 22h55 dimanche. I atten­
tion des policiers Hamsson et Be­
rube a ete attirée par une automobi­
le circulant sur le boulevard Laure 
et portant une plaque rapportée per­
due Ils l'ont suivie sur une distance 
d'environ deux kilomètres et ils 
s'apprêtaient à l'intercepter lorsque 
le véhiculé suspect a accéléré

Sur la rue des Blaquieres. l'auto 
pourchassée a dérapé Elle a bnse 
une clôture, heurte une auto et elle 
s est immobilisée contre une maison 
mobile. Les dommages causes sont 
évalués à $20,000.

Dans cette auto, ü y avait Joce­
lyn Cormier, âge de 22 ans. de Sept- 
lles, et Dany Lizotte. Le premier a 
résisté à son arrestation et il se se­
rait livre a des voies de fait sur les 
agents de la paix D'autres policiers 
alertes par un citoyen qui a eu con­
naissance de ce qui se passait sont 
accourus

S'etant rendu compte que Li­
zotte était arme et quil semblait 
vouloir se servir de sa carabine tron­
çonnée. un policier a dégainé son 
revolver et il a réussi a s'approcher 
assez près pour lui appliquer son 
arme dans le cou. l'obligeant ainsi à 
se rendre 
Le second evade

Le second evade a ete trouve 
dans une maison du K5 rue des hpi- 
nettes. un peu plus tard, avec la col­
laboration de l'agent Michel la- 
pointe, de la Sùrete du Quebec a 
Sept-lles. A cet endroit, les policiers 
ont aussi appréhendé Robert Sirois. 
le locataire ou proprietaire des

lieux, et ils ont egalement mis la 
main sur des pieces a conviction

L un des suspects aurait cause 
du grabuge, hier après-midi, à la 
prison de Sept-lles et sa comparu 
bon. ainsi que celle des trois autres, 
a dù être reportee à aujourd'hui. Il 
aurait, entre autres choses, arrache 
un lavabo. Les autontes ont decide 
de les conduire à la prison de Baie- 
Comeau qui est plus secuntaire.

Joint au palais de justice de 
Sept-lles. en fin d'après-midi. Me 
Michel Parent, procureur de la Cou­
ronne. a laisse entendre qu'il venait 
de recevoir les dossiers concernant 
ces quatre individus et que des ac­
cusations devraient être portées, au­
jourd'hui. devant le juge Jean 
Dionne.

Dany ü/otte sétait déjà evade 
de la prison de Quebec et il a ete 
condamne à quelques reprises. En 
1986. ü avait ecope de 15 mois de 
detention pour vol et de six mois 
pour evasion •

Jugement de la cour d’appel

«Biff» Hamel devra subir son procès 
pour le meurtre de «Coco» Roy

♦ MOVIRfAI (PC)- A moins 
qu'il ne decide d’en appeler à la 
Cour suprême du Canada, un autre 
membre des Hell’s Angels, Nor­
mand «Biff» Hamel devra subir 
un procès pour le meurtre de 
« Coco >7 Roy.

Ainsi vient d en decider en effet 
la cour d'appel du Quebec, qui sta­
tuait sur le denouement de l'en­
quête préliminaire d'Hamel à l'ete
1986

Hamel, alors un « aspirant » des 
Hell's de Sorel. avait été témoin du 
massacre de cinq Hell’s Angels au 
repaire de Lennoxville en mars 
1985. Claude Roy. qui gravitait aussi 
autour du groupe, était au fait de 
plusieurs détails et il avait commen­
ce à parler, semble-t-il

Toujours est-il qu'en avril 1985. 
Roy est abattu au motel Idéal de 
Saint-Basile, au sud de Montréal. 
Un autre Hell s, Michel Genest a été 
condamne a la prison à vie en no­

vembre dernier pour ce meurtre 
(avec premeditation) Hamel avait 
ete cite aussi a son procès, mais il 
avait réussi a faire casser cette cita­
tion par la cour supérieure.

le juge qui l'avait cite a son 
procès avait conclu qu'Hamel était 
au motel « afin d'aider Genest » à 
commettre le meurtre.

En cour supeneure, le juge Jean- 
Guy Boilard avait conclu, au con­

traire. qu Hamel « n’avait pas le de­
voir d'intervenir » ni ne le pouvait et 
que sa seule presence n en faisait 
pas une partie à linfraction. Enfin, 
nen n'etablissait la connaissance 
préalable qu'Hamel pouvait avoir 
du meurtre

La cour d'appel reconnait que 
ces arguments sont de poids, mais 
elle soulève une « possibilité ». une 
conclusion (de culpabilité) qu'un 
jury pourrait logiquement tirer #

L’assassin court toujours
♦ le meurtrier de Saint-Octave- 

de-Metis était encore au large, 
hier. Les agents de la Sûreté du 
Quebec, a qui l’enquête a ete 
confiée, ont effectue plusieurs ve­
rifications a la suite d'informations 
fournies par des gens croyant l’a­
voir vu. mais ces recherches se 
sont avérées vaines. Cet individu 
âge dans la quarantaine est soup­
çonne d’avoir tue a coups de cou­

teau M. Xavier Roussel, âge de 60 
ans. et sa fille Rolande, àgee de 29 
ans, mardi dernier. L'homme a ete 
trouve sans vie dans la grange-eta- 
ble de sa ferme et sa fille, près de 
l’auto dans laquelle se trouvait sa 
mère blessee. Le presume auteur 
de ce double meurtre serait l'ex- 
mari de Rolande, qui vivait avec 
ses parents depuis sa separation.#
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’endos sans nombre. Et ses couleurs sont transmises au monde entier 

eaux, le ton violâtre de scs bruyères, les verts et les bleus de ses Lowlands 
stons sont coupes par un de ses tailleurs canadiens lavons. Sedgewick

Irston Sedgrmck il chevrons et carreaux surimposés, tout 
laine, confectionné exclusivement pour Harry. 350$ Chemise 
port en coton. 55 $ Cravate de tncot. 30$ Pantalon de 

coton a cotes. 75$ Casquette de lame irLimLnse. 30 $ Us 
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Accusation de contrebande contre 2 résidents de St-Pierre et Miquelon
Ils doivent payer une lourde amende de $1,750

«r.R4Vn RAW T K . rw-. WU If* C A I  -  «     « J• • •♦ GRWI) (UNK T.\. (PC) — 
Deux residents de Saim-Pierre et 
Miquelon ont ete condamnes hier 
par la cour provinciale de Grand 
Bank. Terre-Neuve, a de lourdes 
amende* pour avoir lente une ope­
ration de contrebande en mai der­
nier mais ils ont vu s’effacer les 
accusations d'enlevement portées 
contre eux.

MM. Gervais Dearborn. '54 ans. 
appréhendé par la Gendarmene 
royale (GRC) jeudi dernier a l'aéro­
port d'Halifax, et Roger Derouet. 42 
uns. qui s'est rendu lundi a la police 
de Grand Bank, ont plaide coupa­
bles et devront payer chacun S 1.000

pour s etre opposes a leur airesta 
non. et $750 pour importation de 
produits illégaux au Canada.

En mai dernier, la GRC avait sur­
pris trots residents de Terre Neuve 
et les deux Français se préparant a 
faire passer de la boisson alcoolisée 
et des cigarettes près de Fortune, 
sur la cote de Terre-Neuve

Les policiers avaient alors saisi 
près de 40 caisses, d'une valeur de 
$0.000. mais les Français étaient 
parvenus a s'enfuir a bord d une 
embarcanon

Un policier de la GRC ayant tou­
tefois réussi a gnmper a bord de 
celle-ci av ait ete retenu par les deux

contrebandiers avant detre uban- oique hier qu ils voulaient ramener Umrs trois complices de Terre- Saint-Pierre et Miquelon, la der- 
donne sur une plage de Terre- <e : s,licier sur la cote plus tôt mais Neuve ont plaide coupables de con- mere possession française en Ame 
Neuu' sen avaient été empêchés par trvbande d alcool et ont aussi ete nque du Nord, est situe? à 10 km au

0

St-David: les pompiers 
ont ménagé murs et tapis 
en combattant un incendie

♦ Les policiers-pompiers de 
Levis ont étouffé un debut d'incen­
die avec force minutie, dans une 
residence situee au lü. rue Martin 
a baint-David, en fin de semaine, 
soucieux ne ne pas abimer le tapis 
et les murs fraîchement repeints, 
les sapeurs ont utilise un simple 
verre a eau et un arrosoir servant a 
irriguer les plantes pour asperger 
les colombages d'un mur trans­
formes en braises.

par Regys CARON

Robert Boutin se mordait les lè­
vres en regardant les pompiers enle­
ver une a une les briques du mur 
recouvrant son foyer, la? sergent 
Pierre Gagne de la police de Levis 
venait de lui faire comprendre quil 
n'avait pas le choix. Sa cheminee 
avilit une fuite: de la fumée s'échap­
pait du plafond et provenait certai­
nement d'une cloison située der­
rière le mur de briques. « Je lui ai 
fait comprendre que si je ne faisais 
pas ça, sa maison risquait de flam­
ber a tout moment », confiait le ser­
gent Gagne hier matin

M. Boutin avait en effet aperçu 
de la fumée s'échapper du plafond. 
Un bon feu de foyer rechauffait la 
maison achetée en mai dernier. Un 
défaut qu'il n’avait pu déceler av ant 
son achat était en train de se mani­
fester. Restait a savoir de quel de­
faut il s'agissait et jusqu'à combien 
s'élèveraient les dommages.

A mesure que s'empilaient les 
briques sur le plancher de son 
salon, Robert Boutin appréciait le 
travail des pompiers. Derrière le 
mur, apparaissaient la laine mine­
rait* noircie et les colombages trans­
formés en charbons ardents. Le 
constructeur de la cheminée avait 
place les colombages et la couche 
de laine minérale directement sur la 
cheminee avant d’élever le revête­
ment de bnques du foyer.

« Son fover était de toute

beaute, mais il devait y avoir un vice 
de construction, opinait le sergent 
Gagne hier matin Je lui ai promis 
qu'on allait travailler tranquillement 
en prenant toutes les precautions ». 
.Apres avoir etendu une toile sur le 
tapis du salon, les pompiers se sont 
mis au trav ail sous les yeux inquiets 
des propnetaires. Une fois le mur 
enleve. quelques verres d'eau et le 
contenu d'un arrosoir ont suffi pour 
éteindre les braises. Le travail a 
dure environ trois heures.

« Il faut s'acheter une maison 
pour rencontrer des problèmes 
semblables, laissait tomber le jeune 
proprietaire, lorsque visité chez lui 
hier Comment veux-tu savoir si la 
cheminee est bien construite avant 
d'acheter? Vas-tu la démolir», inter­
rogeait l'homme en s'adressant au 
journaliste du SOLEIL Robert Bou­
tin a confie que sa maison avait été 
construite il y a une douzaine d an- 
nees avant d'ajouter qu’il avait 
chauffé son foyer à une dizaine de 
reprises depuis le debut de l'au­
tomne « Le propriétaire precedent 
ne chauffait pas souvent ». de préci­
ser M. Boutin.

F.n attendant la venue du repré­
sentant de sa compagnie d'assu­
rance. Robert Boutin s’est laissé dire 
par les pompiers que les dommages 
pourraient atteindre quelque 
$25.000 •

poCbSuTncoustruibe

Le cahier ‘ HABITAT" du 
S AM LDI un outil indisper,>able 
pour simplifier vos corvees de 
renovation.

LE SOLEIL
ABONNEMENT; 647-3333

//

CONDOMINIUMS 
IV EXCELLENCE

Réver de l'excellence en habitation suppose 

la rencontre de gens compétents disposés 

a vous offrir: un quartier de renom à quelques 

pas des sennees. une construction tout béton 

qui inspire la sécurité et ne requiert pas 

d'entretien, un luxe sans démesure, des 

espaces aux dimensions honnêtes, bien 

insonorisés, un aménagement qui se 

distingue... Laisse: aller votre imagination... 

Votre condominium va bientôt poindre fout 

près de l'université Laval i l'angle du Che­

min Sainte-Foy et de la Place MacKay 

Décernez-vous un prix... LE LAUREAT

Horaires:
lundi, mardi, mercredi, jeudi 
13ha17h
vendredi, samedi 
fermé
dimanche 
13hà 17h

652-1644

QUAND VOUS 
AVEZ BESOIN
IL N'Y A PASI 
■■ L'ARGENT

NOUS SOMMES PRÊTS À TOUT 
FAIRE POUR VOUS AIDER À 
TROUVER LE PRÊT PERSONNEL 
QUI VOUS CONVIENT
A la Banque de Montréal, vous aider à obtenir 
un prêt, c’est d’abord comprendre vos besoins, 
avant de vous proposer celui qui vous convient 
Nos directeurs de prêts personnels travaillent 
fort pour trouver le prêt le mieux adapté à votre 
situation Consultez-lcs. ils passeront en revue 
toute la gamme des options offertes et vous 
aideront a choisir le programme convenant ie 
mieux à votre budget Que vous ayez besoin 
d’un petit montant ou d une grosse somme, le 
terme du prêt et les versements mensuels seront 
a la mesure de votre budget

NOUS SOMMES LES 
« PRÉTS-À-TOUT-FAIRE » !
Nous savons à quel point votre prêt est impor­
tant pour vous et chacun de nous est prêt a tout 
faire pour que vous obteniez votre argent rapide­
ment, simplement et confidentiellement C’est 
pourquoi nous sommes l’équipe des «Prêts-a- 
tout-faire». Nous voulons vous faciliter les 
choses. C’est ainsi que plusieurs de nos succur­
sales ouvrent plus tôt et ferment plus tard ht 
nous avons plus de succursales ouvertes le 
samedi que toute autre institution financière au 
Quebec. Vous pouvez même apporter a la mai­
son une formule de prêt Service Express et la 
remplir vous-même!

VOUS AUREZ 10 CHANCES DE 
GAGNER LE REMBOURSEMENT 
DE VOTRE PRET
En obtenant votre prêt personnel vous obtien­
drez beaucoup plus que le meilleur prêt pour 
vos besoins. Vous aurez 10 chances d en gagner 
le remboursement durant notre concours «Prêts- 
a-tout-faire». En effet, d'ici le 31 octobre 1087. 
tous ceux dont la demande de prêt personnel est 
approuvée auront automatiquement la chance 
de gagner le remboursement de leur prêt, capital 
et intérêt!

Le - "ownf concours

s*"

Nos directeurs de prêts personnels sont prêts à 
tout faire pour vous aider à obtenir le prêt vous 
convenant le mieux Parlez-en aux membres 
de l equipe des «Prêts-à-tout-fairc» de la Banque 
de Montréal. Vous trouverez tous les détails du 
concours dans nos succursales.

Banque de Montreal
Toujowu p&iA pou/l UÙUA
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Quebec. Le Soleil, mardi 22 septembre 1987Comment doter le Grand Nord d’un gouvernement autonome?

Le Nouveau-Québec à l’heure du référendum
_ ♦KUUJJUAQ (PC) - Le pre­

mier octobre prochain, les élec­
teurs de 14 villages nordiques du 
Nouveau-Québec se rendent aux 
urnes pour un referendum.

textes de Norman Dehsle
Comme l’ont fait les Québécois 

le 20 mai 1980, ils vont prendre une 
decision qui orientera leur avenir 
Par leurs bulletins de vote, les élec­
teurs. des Inuit dans une proportion 
de 90 pour 100. devront decider 
comment sera formée rassemblée 
régionale qui les représentera com­
me gouvernement

Deux thèses s'affrontent: cer­
tains. regroupes dans le Comité Ti- 
miujuit. voudraient que le comité de 
travail qui rédigera la constitution 
du nouveau gouvernement regional 
soit désigné par les organismes déjà 
en place et financé par ces 
organismes.

D’autres au contraire, dinges

par le gerant de la cooperative de 
Puvugnifuk. M Harrv Tulugak. 30 
ans. voudraient que les membres du 
comité de travail soient élus sur une 
base universelle Ces partisans du 
suffrage universel, reunis dans le 
•• Ham ’s Group ■■ du nom de leur 
president, suggèrent l'imposition de 
taxes pour financer le groupe de 
travail qui agira comme 
coastituante

Il y a donc unanimité sur la né­
cessité de doter le Grand Nord qué­
bécois d un gouvernement large­
ment autonome Mais doit on le
faire à partir des organismes exis­
tants. qui sont déjà solidement im­
plantés dans le milieu, ou doit-on 
procéder à des elections'' C’est ce 
que décideront les électeurs le pre­
mier octobre prochain 
Depuis 12 ans

En 1975. les Inuit ont signe la 
Convention de la Baie James et du 
Nord québécois II s’agissait d une

premiere entente majeure entre un 
peuple autochtone et un gouverne­
ment occidental, ou des Blancs re­
connaissaient officiellement des 
droits aux premiers occupants du 
sol nord-amencain

En 1978, les Inuit créent la So­
ciété Makmk, un gouvernement re­
gional dont les competences sont li­
mitées par la Convention. C’est 
cette société qui administre la com­
pensation d’environ $90 millions 
verset' par Québec lors de la signa­
ture de l accord.

En 1983. lors d’une commission 
parlementaire tenue a Quebec, les 
deputes de l’Assemblée nationale 
ont invité les Inuit du Nouveau-Que- 
bec a définir quelle forme d’admi­
nistration publique leur permettrait 
de mieux gérer leurs affaires.

Mais lors d’une rencontre en fé­

vrier 1987 tenue a Ivujivik, a l’ex­
trême nord-ouest du Quebec, les 
Inuit ont constate leurs divergences 
sur la façon de procéder

Par une resolution en date du 
23 juin. l’Assemblee nationale a 
donc invite le Directeur des elec­
tions du Quebec Pierre-F. Côté à 
fournir une aide professionnelle et 
technique pour l'organisation du re­
ferendum. A la suggestion des deux 
parties adverses, M Côte a choisi 
Mme Malee Saunders, une Inuk ha­
bitant Kuujjuak comme directrice 
generale du scrutin

Les deux groupes opposants 
oni egalement convenu entre eux 
d'un code d’ethique par lequel ils 
s’engagent «sur leur honneur» à 
agir avec honnêteté et à respeaer la 
decision majoritaire qui emergera 
des boites de scrutin le soir du pre­

mier octobre prochain
L’entente, definie dans le texte 

comme un « gentlemen s agree­
ment ». prévoit egalement les para­
mètres de la tenue du scrutin réfé­
rendaire et définit la façon dont les 
deux comités parapluies se finance­
ront Il y a même eu entente sur le 
libelle de la question. Reproduite en 
inuktitut. en français et en anglais 
sur les bulletins, la question se lira 
comme suit:

« Les résidants du Nouveau- 
Quebec rédigeront la constitution 
d'une assemblée régionale et un 
groupe de travail sera mis sur pied a 
cette fin. Veuillez indiquer laquelle 
des options suivantes vous semble 
la meilleure: les membres du grou­
pe de travail devraient-ils être dé­
signés par les organismes en place 
et finances par ceux-ci? Les mem­

bres du groupe de travail devraient- 
ils être élus et leur travail être finan­
ce à l’aide de taxes prelevees auprès 
des résidants et des entreposes 
commerciales operant au Nouveau- 
Quebec ». Le bulletin de vote com­
prend. vis-à-vis chaque opoon. un 
carre dans lequel les électeurs mar­
queront leur choix

Le 1er octobre, les électeurs 
pourront voter dans les bureaux de 
scrutin installes dans chacun des 14 
villages nordiques 11 y aura egale­
ment un bureau de vote à Montreal, 
où la corporation Makivik possédé 
un bureau, afin de satisfaire les Inuit 
en stage d eludes ou de travail dans 
la métropole. Des bureaux provi­
soires seront ouverts le 24 septem­
bre pour ceux qui prévoient ne pas 
être capables de se rendre aux 
urnes le premier octobre •
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L’alcool, la drogue, les MTS: 
les maux des villes nordiques

ALl 1 i n taiz ror-\ i_ :   . . ,♦ KLT’JJUAK (PC) - Par un de- 
pliant clairement affiche a l’endos 
de leur porte de chambre, les 
clients de l’Auberge Kuujjuaq, au 
Nouveau-Québec, sont sévèrement 
avertis: la loi interdit de vendre ou 
de donner de l’alcool ou des dro­
gues ou d’avoir des relations sexu­
elles avec une personne mineure.

Le service local de Protection de

la jeunesse a récemment ete infor­
me de « situations d’abus impli­
quant des adultes allochtones (c’est- 
à-dire de race blanche) avec des 
personnes mineures autochtones ». 
lit-on sur l’affiche

Des procedures legales seront 
prises contre les contrevenants, 
avertit-on. « Les travailleurs alloch­
tones à venir n’ont pas à payer lesr

pots casses laisses en amere par 
certaines personnes », conclut 
l’avertissement.

Cet avis affiche dans le seul hôtel 
situé autour de la baie de l’Ungava 
illustre la nature des problèmes so­
ciaux qui peuvent se poser dans un 
village ou se côtoient 916 Inuit et 
236 Blancs venus du sud.

A l’hôtel de Kuujjuak. seul en-

•MMWNKifc v>^:OÙiitrtrftàt-.>..------
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5 PRIX
5 RÊVES
Dans le cadre de son cinquième anniversaire 

CITF-FM se joint au SOLEIL et vous offre la 
chance de gagner CINQ prix de RÊVE offerts par 

CINQ maisons prestigieuses de Québec.
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NOUVEL HORAIRE
Lundi au vendredi de 8h à 20h

Samedi de $6, à ? 2k 
Urgence 7 jours sur 7

2255, boul Laurier _
(Face à l’Université Laval) ^ 683-1505

GAGNEZ leDldisireti,iîftttwokxjiôBMW
pendant un an de Automobiles JattmfT

dùn diamant 
Bijouteries BlRKS

GAGNEZ le contort d un tin cuir italien 
de 5 000 S de la Galerie du Meubl

iMuntz ip r 
i 000 $ de

un système de 5 000 S

ADRESSE VILLE

CODE POSTAL 

BMW VISON DIAMANT
SYSTEME MEUBLES ^f» 

DE SON EN CUIR W
V )

■a
Mon pn» de rêve 
(1 chou seulement)

Comment participer:
t - Compléter le coupon de par 
ticipation en y Indiquant votre 
préférence de prix et le retour 
ner à CfTF-FM, a/s Concours 
5** Anniversaire. 580 est 
Grande Allée, suite 250. Out bec QC 
GIR 2K2. (aucune reprodur on 
mécanique)

2 - Us tirage! se tiendront tons 
les tours du lundi au vendredi 
(du 24 septembre au 30 octobre 
1987) sur les onde» de CITF-FM 
à 7H15. 10H15. t4H15 et T7H15.
1- À partir du moment ou votre 
nom est mentionné on ondes 
vous aum 107 secondes pour 
téléphoner à CITF-FM au 
525-4545 afin de vous tendra 
eligible au tirage des CINQ prix 
dn RÊVE

4 • Les CINQ gagnants seront 
choisis au hasard parmi tes per­
sonnes éligibles lors d’une 
reception offerte par CITF-FM.

5 Les participants doivent étra 
ages de 18 ens et plus, (pour 
gagner l’usage de la BMW. la 
personne devra détenir un per­
mis de conduire valide depuis
8 ans et être acceptée par tes 
assureurs de Automobiles 
Jalben Inc.)

6 Les réglemente complet* du 
concoure sont disponibles à
CITE FM

\>m§

3$^ITtf

Quebec (418) 626-5276 / Samte-Foy (418) 872-3751 
1-800-463-4394 Telex 051-3732

droit ou l’alcool est disponible, le 
bar n’est ouvert que trois soirs par 
semaine, les lundi, mercredi et ven­
dredi. de I9h a 23h. Ces soirees sont 
appelées « beer nights » et sont gé­
néralement très courues par les au­
tochtones et par les Blancs.

En tout autre temps, il est impos­
sible d’avoir un verre d’alcool (sauf 
en commandant un repas) à Kuui- 
juaket lesdeux seules épicenesde la 
ville, le magasin de La Baie et la 
Cooperative locale, n’ont pas le per­
mis de vente d’alcool.

Santé
Dans son etude sur la santé des 

Inuit du Nord québécois, le Dr Jean 
Labbé du Centre hospitalier de l’u­
niversité Laval admet que certaines 
maladies sont plus fréquentes chez 
les autochtones que chez les Blancs.

Par exemple. 79 pour 100 des 
adultes Inuit fument la cigarette 
contre seulement 40 pour 100 chez 
las Blancs II y a donc chez eux 
beaucoup plus de cas de cancer du 
poumon ou de maladies 
respiratoires

«Les taux de maladies trans­
mises sexuellement (MTS) sont 
plus élevés au nord du Québec», 
reconnaît également le Dr Labbe 
qui explique cependant ce phéno­
mène en partie par le fait que toutes 
les MTS ne sont pas déclarées offi- 
aellement au Sud du Quebec.

Enfin, un programme appelé 
NNADAP (National Native Alcohol 
and Drugs Abuse Program) a ete 
mis sur pied afin d’aider ceux qui 
pourraient avoir des problèmes d’al­
cool ou de drogues Le budget du 
programme est d’un demi-million 
de dollars et un membre du conseil 
d’administration de l’hôpital de 
l’Ungava siège sur le comité de ges­
tion du programme

fl faut noter que les drogues clas­
siques utilisées dans le Sud du Que­
bec (canabis. haschish) sont plus 
rares daas le Nord. On a admis par 
contre a l’hôpital de l’Ungava des 
jeunes ayant respiré de l’essence 
d’avion, du gaz propane ou butane, 
et même du liquide correcteur pour 
dactylographes.#

0
1 I: SOLEIL

■V.

CITF-FM

^ // VI f l j

au profit de la recherche 
médicale sur la fibrose kystique

# Fondation Canadienne 
de la Fibrose Kystique

Il s’agit d’une exposition et d’une vente 
à l’encan de plus de 460 tableaux. 
Monsieur Cloutier est artiste-peintre, 
compositeur, détenteur d’un record 
mondial de peinture (le plus grand 
nombre de tableaux peints en 83 
heures)
Du 21 au 26 septembre, dans le mail 
central de Place Laurier, pendant les 
heures d ouverture des magasins.
Tous les tableaux mis en vente seront 
encadres avec des matériaux de 
première qualité.
Principales cartes de credit acceptées. 

Une gracieuseté

SOLEIL
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1----- T* L’inuktitut, 

langue de 
la majorité 

Inuit

Kuujjudq. la *« capitale »» du Nouveau-Quebec

Un vaste territoire, 
isolé et peu peuplé

«kl 1 III AU /Wv l „ v__ , j ™ .................. ™ ..♦ kl l .1.11 \k 11‘( t I e Nou 
veau-Québec, c'est-a-dire la pâme 
du territoire situee au nord du 55e 
parallèle, comprend le tiers de re­
tendue du Quebec, mais seule­
ment le millième de la population.

Ce territoire de presque 600,000 
km carres, mais ne comptant que 
ti.000 habitants, comprend 14 vil­
lages peuples a 90 pour 100 d'Inuit 
l^*s villages ne sont relies par route 
ni entre eax. ni au reste du Quebec 
L avion, et le bateau au cours du 
bref etc. demeurent les seuls liens 
avec le Sud.

Le plus important village est 
Kuuuuak. l'ancien Fort-Chimo. Ce 
nom veut dire «la ou il y a une 
grande rivière ». Le village de 1 ,(KK) 
habitants (800 Inuit et 200 Blancs) 
est situe sur la rive de la rivière 
Koksoak.

Kuujjuak est la «capitale» du 
Nouveau-Quebec puisqu'on v re­
trouve les services gouvernemen­
taux, l'hôpital, une ecole dispensant 
les cours primaire et secondaire, le 
plus gros aéroport et le siege social 
de l'administration régionale Ma- 
kivik.

Le directeur de l'hôpital de Kuuj- 
|uak. Leonard Chevane. explique 
que son problème majeur consiste à 
recruter des médecins et des den­
tistes qui acceptent de faire un sé­
jour de quelques mois dans le 
Grand Nord

La douzaine d'oeufs a S3, le 
menu du jour au restaurant a $16 et 
la bière à $3.50 sont des phé­
nomènes de la vie courante a Kuuj- 
juak Faute de lien routier ou ferro­
viaire. toutes les denrees doivent 
etre acheminées depuis Quebec ou 
Montreal par avion, ce qui hausse 
les pnx de detail a des niveaux qui 
scandaliseraient des habitants du 
Sud du Quebec

Toutes les habitations sont des­
servies par l'électricite produite par 
des generatrices, mais le pergélisol, 
c'est-à-dire le gel a peu près perma­
nent du sol. empêche l’aménage­
ment de systèmes d'aqueduc et d'e- 
gout

En consequence, l'eau potable en 
provenance d'un lac voisin est ajv 
portée aux residences par camion- 
citerne et les déchets humains des

toilettes sont recueillis dans des 
sacs, ironiquement appelés « honev 
bags » (sacs de miel), dont des ca­
mions spéciaux font la cueillette

Dans tous les autres villages, la 
population est inférieure a I .(XX) ha­
bitants et ce ne sont pas tous les 
services qui sont disponibles

Tous les villages sont relies au 
reseau téléphonique de Bell Canada 
et possèdent une ecole dispensant 
au moins le cours primaire Ils 
comptent un dispensaire où une in­
firmière vit en residence permanen­
te. une succursale de la Compagnie 
de la Baie d'Hudson et de la coope­
rative, ou les biens les plus essen­
tiels peuvent être achetés, et une 
piste aenenne desservie par Air 
Inuit, une compagnie de propriété 
autochtone.

La vie y a aussi ses boas côtés, 
spécialement pour les amateurs de 
grand air. de chasse et de pèche 
Une trentaine de pourvoiries offrent 
des excursions aux chasseurs, 
pécheum et amateur- de de cam­
ping sauvage •

♦ kl l JJl Ik (PI ( -1 ne mjji>- 
nte d Inuit du Quebec, environ 55 
fx>ur 100. ne parle que sa langue 
maternelle. I’inuktituL

Mais dans le groupe des 45 pour 
100 qui affirment pouvoir s'expri­
mer tiins une des deux langues offi­
cielles du Canada. I anglais est pré­
fet* a 65 contre un. selon des 
chiffres compiles par la chercheuse 
Louise Lemire, de l'administration 
régionale Kativik

« Des raisons historiques peu­
vent expliquer cette tendance mar­
quee du peuple inuk à choisir l’an­
glais comme langue seconde ». ex­
plique Louise Lemire

Les premiere Blancs à s'établir 
dans la région étaient d'ongine an­
glophone de sorte que les premiers 
services à être offerts l'etaient en 
anglais: commerce, same, police, 
ecoles, etc

Il faut se rappeler qu'en 1933. le 
gouvernement federal avait facture 
le Quebec au montant de $3().(XX) 
pour compenser l'aide apportée aux 
Inuit le gouvernement québécois 
avait refuse de paver la note sous 
prétexté que les Inuit, étant des au­
tochtones. relevaient de la compe­
tence fédérale Appelée a trancher 
la question, la Cour suprême don­
nait raison au Quebec en 1939

«Cette victoire allait avoir des 
consequences importantes sur le 
développement du Quebec nordi­
que et sur l'anglicisation des Inuit, 
raconte le Dr Jean Labbe. un mé­
decin specialise daas les questions 
nordiques Tous les services publics 
allaient être mis en place par le gou­
vernement federal en anglais sans 
que le Quebec n'y prête attention. »

Même si des jeunes Inuit peu­
vent suivre désormais des cours de 
français comme langue seconde dès 
le cours primaire, ils peuvent aussi 
choisir l'anglais, de sorte qu’un ren­
versement de la situation de l'an­
glais comme pnncipale langue se­
conde. s'il survient, ne saurait être 
qu'un changement a long terme •

\l IW’I
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UN COMPTE-CHEQUES 
QUI RAPPORTE!

Nous l'appelons compte Acceleration parce qu il 
rapporte plus que n importe quel autre compte- 
( heques Ouvrez v ite un c ompte Acceleration a la BNE 
vous augmenterez le rendement de votre argent en 
profitant de deux avantages importants
1 l ne remuneration elevee C haque dollar deposi 
dans votre compte Acceleration vous rapporte quoti­
diennement des interets i aïeules a un taux determine 
par votre - 'i i^quotidiena la fermeture Pluscelui-ci 
est elevi plus le taux d interet est genereux Ainsi si 
vous avez plus de S5.0UU dans votre compte, le taux
d interet applicable sera celui que nous offrons sur nos 
depots .t terme de 30 jours Certaines institutions 
Imam u re» payent uti taux <1 interet eleve uniquement 
sur une jlartic du solde et non sur chaque dollar dépose
2 I e tirage de cheques sans trais rant que vou 
conservez un solde mensuel minimum de $500 dans

votre compte Acceleration vous pouvez établir autant 
de cheques que vous desirez sans paver de frais Vous 
pouvez aussi, toujours sans frais, effectuer des retraits 
et des prélèvements luton aiques (pour le rem­
boursement d un pu t hyp >thc< aire, par exemple) 
D'autres etablissements ex z» nt le maintien d'un solde' 
minimum plus eleve pour avoir droit a ces serv ices 
gratuitement

Le compte Acceleration vous offre donc un rende­
ment plus eleve en nn me temps uue la possibilité de 
tirer des cheques sans frais Ken : /-vous a la suc­
cursale BNL la plus prochi et n-i t iqnez-vous sur k 
compte-cheques qui rapporte vr nient'

Informez-vous aussi sur Le t ■ ntc Optimum 
compte investissement un < ' ■ pte d épargné a 
interet quotidien eleve pour les épargnants qui 
chère hent un rendem< ru op: mum
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22 au 27 
septembre 

Centre municipal 
des Congrès 
Place Quebec

lesalon
des aînés 

de Québec
AUJOURD'HUI

Programme des conférences
Mardi, 22 septembre:
13h00-14h00

Conference
donnée par les Caisses populaires 
Desjardins FERK

14h00- 15h00
"Passeport-retraite
par I Assurance-vie Desiardms 

15h00- 16h00
"Les options à la retraite
par la Fiducie du Quebec

16h00 - 17h00 
Conference
donnée par Voyages Paradis et 
Autobus Dupont

17h00 - 18h00
"Rentes viagères
par la Sauvegarde, cie 
d'assurance sur la vie

f

Evénements spéciaux 
tous les jours:

14h00 La chorale "Les Meches D Argent
Scene principale

16h00 Le groupe folklorique "L'Âme Des Roses”
du 3e âge de Sainte-Rose, en Guadeloupe 
Scène principale

Sans interruption:
• T ests d evaluation physique du YMCA

• Musee Phil Latulippe

• Animation au kiosque de la Federation des associations
des clubs de l'âge d or region 03 (FAD)

• Exposition photographique Livernois KedF Avant et 
Maintenant

• Diaporama sur les chel ddeuvre du Musee du Vatican 
collaboration de I Office national d Italie

Une retraite active
Venez rencontrer le recordman de courses d'endurance 
Phil Latulippe. au Salon des Aines de Québec II vous 
racontera, a travers ses exploits. I importance d'une 
retraite active.
Cette deuxième édition du Salon des Aines de Quebec se 
tient au Centre municipal des Congres de Place Quebec 
du 22 au 27 septembre
C'est un rendez vous a ne pas manquer Quelque 130 ex­
posants y seront pour vous conseiller dans la preparation 
d une retraite active A toutes les heures, d intéressants 
conférenciers se succéderont Enfin, de nombreux prix 
seront attribues tels des week-ends de rêve et un voyaoe 
pour deux aux Bahamas 7 a

L'admission est de 3$ Billets en vente aux AGENCES de 
voyages Sears de Place Fleur de Lys et Place Laurier ou 

• du Salon des Ainés des I3h. le mardi 22
septembre

T
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LES MAZDA 1988
VOICI LES VOITURES 

DE L’ANNÉE!
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VOICI LATOUTE NOUVELIE MAZDA MX_6GT une routière de classe mondiale

VOICI LATOUTE NOUVELLE MAZDA 929 BERLINE GRAND LUXE. Performance V6 espace et confort exceotionnels

-.....mmrnümHI

V*1» .. ...

VOICI LA MAZDA 626 1988. La voiture familiale qui est aussi une routière de classe mondiale

VOICI LA TOUTE NOUVELLE MAZDA RX-7 DÉCAPOTABLE Une experience nouvelle en voiture sport

nmi""ÊÊÊÊÊi
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VOICI LA MAZDA 323 1988 La grande routière des petites voitures

■■(|iT-[<nw Uni
ni

C EST LA MANIÈRE MAZDA LA MEILLEURE GARANTIE DE L'INDUSTRIE.
Li Marner? Mazna p^r unp nmiosomipau' vi^p laçat^farion toraip dp macun 
dp nos clipnrs Eiip constitue notre engagp-ment a vc.r. .r jrnr 13 creme de ce 
qui fait l experience de conduire Chacune des composant ' de nos véhiculés 
chaque aspect de nos operations sont r. vises et renouv- 3 la lumière de crrre
philosophie Mazda vous propose pour 198'; une qamn • ,mpi<-tp de véhiculés 
uniques Chacun a ete concu en vue de votre satisfaction • ion la Manière Mazda

un des elements de la Maniéré Mazda est la garantie Leadership Mazda une 
nouvelle garantie pare-chocs a pare-chocs de î ans ou 80 000 km et qui 
couvre toutes les pieces principales pour 5 ans ou 100 000 km C est une 
garantie transferable sans franchise et sans coût additionnel voyez les 
concessionnaires Mazda pour les details La garantie Leadership Mazda 
la meilleure garantie de l industrie un reflet de la Maniéré Mazda

Québec Matane Ste-Fov Pintendre rhetford Mmes
Chatel Automobiles Ltée C.arage Marcel Villeneuve Inc. lac ques C.irard Automobiles Inc. A. lachance Automobile Inc. Centre de L'Auto Amiante Inc
1350 fVrtjvter 1780 ouest, rue du Phare 656 rue ( ,r,iham Hell 529 Route Kenncdv 411) sud. boul. Smith
h28-b3V) ^2 024^ ^H7-()7^T 8.37-88**7 118-46**4

Québec
Rendez-Vous Mazdi
lf>15 boul Henri Bourass.i

Rimnuski
Aufomobiles R P loi
4SS boni Si, \tm<' 
l'ointe au IVn 
724-7MHK

Petit P.ibos
Aut'imobtles l’abus Ini.
C P 100, Route 1.42 
485-3031

nicssiwille
Maurice Coté Automobiles Inc.
h37 rue St-Louis 
.462-7324

Sto-Patrice de Be.uinv.i^t
\ut(.mobiles M «lais

4r>2 rue Principale 
4ni,-2122

Riviere du Loup
Voyer Automobile Inc
IhO |-ras*T 
862-3263

r 1
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LE MONDE DES FONCTIONNAIRES

L’ENAP décerne soixante-six diplômes
e A l’occasion de sa ttie remise 

de diplômes, l'tcole nationale 
d'administration publique (LN.AFi 
a remis, récemment a Montreal, bb 
diplômes a ses finissants et finis­
santes du prufframme de maîtrise, 
ce qui porte a 92H le nombre de 
diplômes et diplômées depuis la 
premiere promotion en IS72.

par
Vincent
CLICHE

Parmi les diplômes et diplô­
mées de cette annee. on en compte 
14 de la fonction publique du Que­
bec. d'organismes gouvernemen­
taux ou de sociétés d'Etat, 't d'eta­
blissements du secteur de 
l'éducation. 14 d'etablissements du 
secteur des affaires sociales 5 du 
secteur municipal. 9 de la fonction 
publique du Canada, d'organismes 
gouvernementaux et de corpora­
tions de la Couronne. S du secteur 
prive et 7 de pays etrangers 

La ceremonie s'est denmlee sous 
la présidence de M Gilles Boulet, 
president de l’Université du Quebec, 
dont l'ENAP est l une des 
constituantes.

On se rappellera que l'ENAP, 
fondée en 19b9, est un etablisse­
ment d'enseignement supérieur et 
de recherche en administration pu­
blique. L'objectif du programme de 
maitnse est de former des gestion­
naires dont les qualités et les habi­
letés leur permettront de repondre 
aux exigences de l'administration 
publique des années futures Le pro 
gramme de maitnse se donne a 
Québec, Montreal. Chicoutimi. Hull 
et Trois-Rivieres

La remise des diplômes a aussi 
ete l'occasion d'attnbuer le pnx Ro 
land-Parenteau 1987 a M. Claude 
Reed, responsable du service des 
A-sternes de gestion à lu Regie du 
logement Ce prix, d'une valeur de 
81.000. est destine à recompenser la 
performance globale d'un etudiant 
ou étudiante ayant complété son 
programme de maitrise 
Publicité du SFPQ

Le Syndicat des fonctionnaires

Sénat 
ssé 

d’adopter 
le projet 
de loi C-22

♦ OTTAWA (d'apres PC) Le 
projet de loi C-22 est « l’antidote 
ideal » à l'étiolement de la recher- 
che pharmaceutique au Canada, a 
soutenu hier une coalition d’orga­
nismes de santé.

En conference de presse, des re­
présentants de la coalition, qui re­
groupe 40 organismes canadiens, 
ont pressé la majonte liberale au 
Sénat de mettre fin a son obstruc­
tion au projet de loi C-22 sur les 
brevets pharmaceutiques.

Le « ton des débats » entourant le 
projet de loi fait craindre à la coali­
tion que le gouvernement n'accepte 
a nouveau de diluer la legislation 
sous la pression des sénateurs libe­
raux. a indiqué en conference de 
presse M. Clement Gauthier, porte- 
parole de la coalition et représen­
tant de la E'ederation canadienne 
des sociétés de biologie

Tout delai apporte a son adop­
tion. craint la coalition formée tout 
récemment, risque de saboter l'ap­
plication du projet de loi L'attitude 
du Sénat, ajoute-t-elle, met aussi en 
peril les investissements que l'in­
dustrie pharmaceutique s’est enga­
gée a faire une fois adopte le bill 

I^e parrain de la legislation. M. 
Harvie André, ministre de la Con­
sommation et des Corporations, 
promet que le projet C-22 entraîne­
ra la creation de quelque 3.000 em­
plois. en grande partie dans la re­
gion de Montreal, et des 
investissements de l'ordre de $1.3 
milliard au cours des dix prochaines 
années dans le domaine de la re­
cherche et du développement 

Le Sénat résisté a son adoption 
depuis le printemps dernier, ar­
guant que le hill fera augmenter les 
pnx des medicaments de façon ex­
cessive au Canada

« On n'a nen pour nen ». a affir­
mé le directeur de l’Association 
pharmaceutique canadienne. M Le­
roy Eevang. Selon lui. la commis­
sion de contrôle des pnx. dont la 
creation est prevue dans le projet de 
loi, constituera un excellent garde- 
fou contre des hausses de prix 
abusives

M Eevang a reproche au gouver­
nement conservateur de ne pas 
avoir su mettre en evidence les 
avantages du projet de loi auprès de 
la population •

provinciaux du Quebec iSEPQ) en 
(reprendra, dans quelques mois, 
une nouvelle campagne de publicité 
a la television

On se souviendra que Lan der- 
mer. le syndical avait défrayé le cuut 
de deux campagnes de publicité de 
11 semaines chacune (1 une au prin­
temps. l’autre a l’automne) sous le 
theme de >> On gagne a etre connu ». 
La premiere campagne se déroulait 
a la radio et sur les quatre reseaux 
de television et la deuxieme était 
reservee à la television Le budget 
de cette campagne était de 
$500.000

Devant les reactions positives de 
ce genre de publicité, le SFPQ a

decide de reprendre le projet cette 
annee Mais la prochaine campa­
gne. qui se déroulera du 7 décem­
bre au 2t* mars, sera difterente Pre­
mièrement. les message» passeront 
seulement a RaduKJanada dans le 
cadre de l'émission Lance et 
compte. 11 s'agira de trois courts 
messages de 10 secondes concen­
tres dans un bloc publicitaire de 2 
minutes

Le budget consacre à la campa­
gne est aussi moins eleve cette an­
nee Il est fixe a $350.000.
Un peu trop flagrant*

Pour le Syndicat des prolession 
nels du gouvernement du Quebec 
(SPGQ). la dernière nomination à la

.e-preside me de la Commission 
de la santt- et secunte au travail 
iCSSTV soit celle de Mme Lise Thi­
bault constitue un cas un peu trop 
flagrant de patronage

Dans [ edition de septembre de 
son journal Dans U melee, le sy ndi­
cat situe cette nomination dans son 
contexte

I! rappelle qu en novembre der­
nier, la c'SSr par la voie des jour­
naux se lançait a ta recherche de 
candidates et candidats en nie de 
combler quatre postes de vice-presi- 
dence administration, operations, 
services et prevent ion-planification 

Par la suite, il y a eu de nombreu­
ses tergiversations dans ce dossier

resultant d'un différend entre le mi­
nistre du Travail. Pierre Paradis, et 
la pdg de la CSST, Monique Jen> 
me-Forget Meme le premier minis­
tre EL xi rassa aurait mis son nei 
dans le dossier

Finalement trees postes furent 
combles a l'administration, un 
fonctionnaire-cadre a l'Education. 
M E’ierre Shedleur. aux operation», 
en provenance d fiydre-Quebec. M 
Mano Arsenault et aux services, un 
e\-depute liberal. M Yves Tardif

Quant a la vice-presidence de la 
prevenbon-planification. le ministre 
et la pdg ne purent s entendtv et
cette dernière décida, en mai der­

nier. d assumer elle-meme cette 
responsabilité

EYus. surprise' le 8 juin une 
nouvelle vice-presidente est nom­
mée Mme lis» l'hibault candidate 
défaite du Parti IiIxt.iI du Quebec 
dan» l abre en 1981 et candidate de 
faite du Parti IiIxt.iI du Canada 
dan» Gamelin en 1984

Mais comme l'explique l> 
SPGQ. on e»t oblige de lui créer un 
tout nouveau poste fait sur mesure 
la vice-ptvsidenoe aux relations au 
près des bénéficiaires, puisque son 
profil de carrière ne correspond p is 
aux exigences d’une vice-presi 
dence à la
prévention-planification •

T
ACHETEZ MAINTENANT
1er VERSEMENT A PAQUES '88

ou payez comptant

sans intérêt le 3 mars '88
sur toute la marchandise en magasin (un leger dépôt requis)

I1C/1
MARCHAND

Économisez de 25s à 75s additionnels
I -

tout en profitant de notre

SUPER BAS PRIX

RECONNU

sur ce

TÉLÉVISEUR 21,»
RCÜ

• Tube image 21 " à coins carrés
• Télécommandé numérique à accès direct
• Affichage a l'écran de la station
• Autoprogrammation des stations
• Syntonisation à quartz càblocompatible

«'*£<«•*,an*5
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fi
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GARANTIE 3 ANS
sur pièces 

et main-d’oeuvre 
à domicile

MMm

mQJ
SSP'

\ P-f
* lor*» V

r
'NJ, 'M- ^ M

Cmrte VH$ C

GRATIS
une mallette rigide KK044 

et 10 cassettes VHS-C TC20
avec l’achat de cette

caméra vidéo couleur
avec magnétoscope VHS intégré CPR100

ô RG/l i
• Caméra magnétoscope (VHS C) et appart: de lecture en un seul 

appareil
fcVUtor * Mas* VKS v

Uta « Kuiitn » un

• Capteur d'images' MOS '
transistorise

• Viseur électronique des plus 
efficaces

• Objectif t 4 avec zoom 
motorise 6 pour 1

• Deux vitesses
d enregistrement et de lecture

• Autofocalisation par 
infrarouge

• Equilibre du blanc 
automatique et continu

x,-

3 wv»

I
Canes de crédit acceptées
Financement disponible sur 
place

a ■» r. «rv

*t .**-*o« s ara/" 1 "jn
■ •« -mtr ffer t ce*

I Service de décoration 
inferieure au magasin 
et à domicile.

I Cours de cuisson sur four 
micro-ondes.

VANIER
100. rue Chabot
(près des Halles Fleur de Lys)
683-3471

I V /
va -a w m m
i m m '

QUEBEC
430, av. St-Sacrement 

681-4124

CARREFOUR CHARlESBOURG 
8500. boul. Henri-Bourassa

627-3073

BEAUPORT 
4175, boul. Ste-Anne

667-7851
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Défi jeunesse » s’implique à Saint-François de Lotbinière

Une école de rang à vocation bien particulière
. ♦lOrBIMI Rt (PC » — l es an- t/'s sillonnent les refflons et offrpm .♦ LOTBIMI JU (PC » — l.es an­

ciennes écoles de rang dans nos 
campagnes ont ete soumises a di­
verses méthodes de recyclage 
quant a leur utilisation apres L re­
forme de l'enseignement et les 
nouvelles vocations ont passable­
ment varie de l’une a l’autre

par Andre BELLEMARE

Celle du rang Saint-François a 
Lxrtbiniere, par exemple, remplit de 
puis un an un rôle particulier . lit 
reçoit des personnes, surtout des 
leunes. aux prises avec des pro­
blèmes de drogue et les animateurs 
mettent tout en oeuvre pour tacher 
de les ramener dans le droit che­
min

C est I oeuvre que poursuit un 
organisme a but non lucratif appelé 

■ L>efi jeunesse», version québé­
coise de Teen Challenge, fondé en 
l'Wfi a New York par David Wilker- 
son. Son directeur, Robert Edwards, 
un Montrea' i> de 2ft ans. compte 
lui-meme parmi les rescapés du 
fléau de la drogue

Ravage au point d’effectuer un 
séjour dans une maison de réadap­
tation et de psychiatrie de Quebec a 
I âge de 17 ans. il a réussi a surmon­
ter ses épreuves surtout a force de 
volonté, f ort de son experience. Ed- 
wards consacre maintenant toutes 
ses energies a soustraire ses sem­
blables de l'emprise de la drogue.

Le syndicat 
des postiers

d’immaturité
♦ OTTAWA (PC) - l.e négocia­

teur en chef de Postes Canada. M. 
Harold Dunstan, a accuse les sy n­
dicats de cette société d’f tat. hier. 
de manquer de maturité dans les 
négociations.

Le Sotoil. Rene St Pterrr

Robert Edwards consacre toutes 
ses energies a soustraire ses 
semblables de I emprise de la 
drogue
sachant trop jusqu'ou elle peut en­
traîner sa victime 
Discipline de fer

Depuis l’ouverture du centre de 
réadaptation a Lotbinière. en |uiliet 
I9H*>. une trentaine de personnes, 
agees de Hi a 40 ans. sont passées a 
Deft jeunesse

Edwards, qui compte sur la gé­
nérosité de l’entreprise privée et 
d’organismes, comme la Fondation 
.lean-I^ipointe et la Fondation Jean- 
Reliveau. pour assurer la survie de 
son etablissement, prend son rôle 
très au serieux.

A ce propos. Défi jeunesse fait 
aussi sa part dans une campagne de 
financement I es cadets de l’armee

sillonnent les regions et offrent des 
macarons encourageant les gens a 
combattre l'utilisation abusive des 
drogues

Une discipline militaire régné a 
Défi jeunesse coupe de cheveux, in­
terdiction de toute forme d’alcool, 
lever a ii h 30 et coucher a 22 h de 
sorte que les habitants du paisible 
rang Saint-François peuvent vaquer 
a leurs occupations habituelles en 
toute quietude

Pendant tout le jour les pen­
sionnaires demeurent constamment 
occupes: travaux ménagers et d'en­
tretien de la maison, cours de théra­
pie. travail a la ferme, activités spor­
tives Ils bénéficient d une heure de 
temps libre par jour seulement

En plus de profiter de l'ensei­
gnement d'Edwards. les résidants 
sont suivis par trois conseillers édu­
cateurs. diplômes de Teen Challen­
ge

Une etude subventionnée par le 
gouvernement des Etats-Unis a de- 
montre que H6 pour 100 des toxico­
manes qui ont suivi le pmgramme 
ont tourne le dos pour de bon a la 
drogue. <• Je peux dire que nous en- 
registmns ici sensiblement le même 
taux de réussite », explique M. Ed­
wards

U'etablissement de I otbmiere 
accueille en même temps huit rési­
dants et ce nombre sera bientôt 
porte a 14 apres les renovations de 
ledifïce.

" Apres un stage ici de quatre a 
six moLs. nos gens poursuivent leur 
[lenode de réadaptation a la ferme 
de Teen Challenge, en PennsvKa- 
me. pendant environ dix mois Ils 
ont I occasion de terminer leur se 
condaire V' ou d'apprendre un me 
lier, apres un tel regime, le jeune 
peut réintégrer la société et s v de 
brouiller très bien ••. ajoute le direc 
leur de Défi jeunesse

Les moins nantis

Bob Edwards ne fait pas que

recevoir des désespères dans son 
etablissement II se rend souvent sur 
les lieux memes de fréquentation de 
ces jeunes dans la rue. ou il les 
aborde au hasard et les sensibilise a 
leurs problèmes

C est de cette façon, notam­
ment qu il a recrute celui qui est 
devenu son adjoint « Il était un chef 
de motards a Quebec quand je l'ai 
rencontre pour la premiere fois, un 
dur qui prenait plaisir a bien mon­
trer qu'il était le chef Lors de cette 
premiere rencontre, il m a trappe au

La congestion des 
a atteint un point

♦ MONTREAL (PC) - La con­
gestion des aéroports du monde 
entier a atteint un point critique et 
constitue a l'heure actuelle le pire 
problème que connaisse l'industrie 
du transport aerien.

Quelque 200 délégués a la pre­
miere joumee de la conference 
organisée sous l’égide de l'IATA 
(l Association internationale du 
transport aérien), hier a Montreal, 
ont entendu des conférenciers leur 
exposer les difficultés posées par 
l'engorgement des terminaux d'aé­
roports et des pistes d'atterrissage 
autour du globe

les responsables des aéroports 
les plus actifs aux Etats-Unis et dans

d autres pays ont de plus en plus de 
difficulté a répondre aux demandes 
d autorisation de vols aux heures de 
pointe. Pas moins de 367.000 vols 
•tnt ete retardes I an passe unique­
ment dans les principaux aéroports 
américains, une hausse de 25 pour 
100 par rapport a 1985. a indique le 
directeur général de l'IATA. M 
Gunter Fser

Par ailleurs, la circulation des 
passagers et des avions subit aussi 
les ettets du manque de coordina­
tion entre les differents services, no­
tamment les douanes et l'immigra­
tion. ce qui entraine la encore 
d innombrables retards, de denlorer 
M User

visage en presence de ses compa­
gnons. raconte-t-il Plus tard. U m a 
écouté, nous sommes devenus ami-> 
et. aujourd hui. il a tout quitte pour 
venir travailler a la readaptation di­
ces jeunes victimes de la drogue 

les responsables de Défi jeu­
nesse nourrissent le projet d ouvrir 
un deuxieme établissement, cette 
fois-ci a Montreal, destine a recevoir 
des jeunes filles en difficulté a cause 
de la drogue. On espere bien réali­
ser cet objectif dans environ un an 
et demi •

aéroports
critique

Pour M I mst Krolke. responsa 
ble des horaires a Quant as Airways, 
les embouteillages sont dus en 
partie aux regies du couvre-feu. qui 
restreignent les heures d utilisation 
des aéroports la nuit et limitent la 
flexibilité des compagnies aeriennes 
dans la préparation de leurs 
horaires

Avec seulement trois nouveaux 
aéroports prevus dans de grandes 
villes a travers le monde - Denver 
Osaka et Munich - il devient impé­
rieux de trouver des solutions mno- 
vatrices. a affirme le directeur gene­
ral de l'IATA #

Chez les concessionnaires GM participants.
c’est vous qui choisissez!

M Dunstan a cite comme exem 
pie la cnhque du syndicat des pos 
Her- contre la décision de Postes 
( anada de vendre des franchises de 
bureaux de postes I e syndicat affir­
me que ce geste va éliminer 4,200 
[>Ostes syndiques et il a promis de 
déclencher la grève pour Tempe- 
cher Pourtant, a soutenu NU Duns­
tan. ce programme va s'échelonner 
sur une penode de 10 ares et les 
jwstes supprimés vont Tétre par at­
trition. c'est-à-dire qu'aucun svndi 
que ne sera mis a pied.

I interview du négociateur en 
chef de la société d'Etat fait partie, 
a-t-il lui-méme explique, d'une poli­
tique de la compagnie visant a 
mieux se faire connaitre du public 

Dans le cadre de cette jxilitique 
une campagne de publicité de SI 
million a ete lancee daas les médias 
et le president de Postes Canada. M 
Donald lander, a accepte de ren 
contrer les éditorialistes des princi­
paux journaux du pays.

Abordant la question de la greve 
imminente des postiers. M Dunstan 
a confirme que Postes Canada a 
I intention d embaucher encore une 
fois des briseurs de greve. comme 
elle Ta fait à l’occasion du dé­
brayage des facteur- •

Les employés 
de Forano 
mécontents

♦ PLI SSISVILEI (PC) les 
quelque 330 employes d’usine de 
la métallurgie Forano. de Plessis- 
ville. ont rejete dans une propor­
tion de !>9 pour 100 les concessions 
exigées par leur employeur, meme 
si leur gagne-pain est sérieuse­
ment menace.

Ues travailleurs ont ete informes 
la semaine demiere des difficultés 
financières de l'entreprise et du de­
pot d une proposition concordataire, 
pour éviter la mise en faillite de la 
métallurgie. Un avis de saisie, de­
pose par Revenu Quebec dares le 
but de récupérer le paiement de 
près de $500,000 en retenues sur les 
paies a oblige la compagnie a agir 
.nn.si

Dans si-s demarches pour sauver 
I entreprise, la direction de Forano a 
formule une sene de demandes aux 
syndiques -<t es demandes vint un 
recul énorme, sans aucun sens ». a 
commente le president du syndicat, 
affilie a la Centrale des syndicats 
démocratiques (CSD). M Normand 
L’Ecuyer.

En plus d un gel des salaires. 
Tentreprise voudrait sabrer dans les 
benefices marginaux, en coupant 
soit I assurance-groupe ou le fonds 
de pension. Plusieurs conges se­
raient aussi supprimés. Enfin, Fora­
no rot lame, au dire du president du 
syndicat, un droit de mutation des 
employes flans l'usine sans tenir 
i ompte des clauses d ancienneté de 
l.i convention collective

I assemblée des créant lers doit 
avoir lieu le 26 novembre#

ou

*

La remise ou le financement, c est a vous de decider: un montant de 
< 50$ versé directement par GM et que vous pouvez utiliser, si vous le 
voulez, comme premier versement ou un taux de credit de 3.9%, jusqu a

concurrence de 24 mois Cette offre est applicable aux modèles neufs 1987 et 
des années precedentes. Il faut prendre livraison au detail de votre véhiculé 
enfre le 20 juillet et le 30 septembre 1987 ' sauf indication contrairet).

• Chevrolet Sprint
• Pontiac Firefly

• Chevrolet Chevette
• Pontiac Acadian

• Chevrolet Nova
• Chevrolet Cavalier

• Pontiac Sunbird
• Oldsmobile Firenza
• Buick Skyhawk

Climatisation sans supplement dispo 
mble sur plusieurs modèles provenant 
du parc du concessionnaire-sauf sur 
la Nova (taxe d accise non comprise i
L acheteur peut sen prévaloir au lieu 
de la remise de 750$ ou de l'offre de 
financement

• Chevrolet Camaro
• Pontiac Firebird
• Pontiac Fiero

tPour les Chevrolet Camaro et Pontiac Firebird, 
il faut prendre livraison au detail entre 
le 11 août et le 30 septembre 1987

• Chevrolet Celebrity
• Pontiac 6000

• Oldsmobile Ciera
• Buick Century

Pick-up compacts Chevrolet S-10 et CMC 
S-15. Modèles à 2 et à 4 roues motrices.

LACiARANTlt GM DF

næiinTi
>M». n «MM*.' «r ir

Chevrolet Blazer S-10 et CMC Jimmy S-15. 
Modèlps à 2 et à 4 roues motrices.

50$ REMISES
SPÉCIALES

de location et pour les parcs offertes 
sur certains modèles chez les 
concessionnaires GM participants.

•La remis*
* * Tau» de i < 

de model* - 
précèdent*

ci i p idicipation du concessionnaire 
''■c ' i> acheteurs au detail admissibles 

' *■ ,‘s 1987 et modèles neufs des années 
-r le plein montant finance, et ce pou*

toute la duree du contrat jusqu a concurrence de 24 mois 
Des tau» de crédit de 6.9%/36 mois. 7.9%, 48 mois et 
9 9%/60 mois sont egalement offerts par GMAC Tous les 
details chez votre concessionnaire GM participant

Voyez votre concessionnaire: financement à 3.9% ou remise 
de 750$ offerts sur certains modèles:
Chevrolet • Pontiac • Oldsmobile • Buick • Camions Chevrolet et GMC

Citadelle Chevrolet Oldsmobile Ltee
89, chemin Kennedy
Lévis
835-1171

P Barré Chevrolet Oldsmobile Ltée 
1095 chemin de la Canardiere 
Québec 
529-3331
Marlin Chevrolet Oldsmobile Inc 
2145 ouest boul Charest 
Ste-Foy 
688-1212

Fournier Chevrolet Oldsmobile Inc
305. rue Marais
Vamer
687-5170

Rond-Point Pontiac Buick Inc
46 ouest, rue Trans-Canada
Case postale 460
Lévis
833-3201

Laurier Pontiac Buick Ltee 
2700. boul. Laurier 
Ste-Foy 
659-6420
Automobiles Giguere (1964) Inc 
375. boul Wilfrid Hamel 
Québec 
529-6551

i
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